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Chères lectrices, chers lecteurs ; 
 
 
Pour ce numéro 62, nous donnons une large part à l’analyse des résultats du second tour des 
élections municipales, car la population est venue voter en masse avec plus de 71 % de participation, 
d’où un très fort intérêt pour la désignation de la nouvelle équipe qui conduira les affaires de la 
Commune pendant les six prochaines années. 
Les alliances n’ont pas eu l’effet escompté, et comme nous l’annoncions dans notre précédent 
magazine, les leaders politiques ne sont pas propriétaires des voix de leurs électeurs qui ont le 
libre arbitre de choisir, en leur âme et conscience, leur meilleur candidat lorsqu’ils sont seuls dans 
l’isoloir. Finalement, il semblerait que ce soit l’humilité qui l’emporte sur les luttes d’égos. 
 
Suite au déconfinement, nous vous proposons de découvrir quelques témoignages d’entreprises 
touchées par la crise économique liée à la pandémie du COVID, certes, notre enquête ne représente 
pas l’ensemble des professionnels de Moorea, mais elle permet d’avoir un panel assez large pour 
constater que bon nombre d’entre elles vont rencontrer des difficultés dans les mois à venir. 
Les vols internationaux sont de nouveau autorisés, mais la crise sanitaire mondiale a impacté le 
pouvoir d’achat dans de nombreux pays, de plus comme en Polynésie, une grande partie des 
salariés métropolitains ont été placés en congés forcés et ne disposent plus de potentiel pour partir 
en vacances. 
Aujourd’hui, nous avons la chance que le coronavirus ne circule plus en Polynésie notamment 
grâce aux différents dispositifs mis en place par le Pays et l’État, mais rappelons que les principaux 
marchés émetteurs en termes de tourisme sont les USA et la Métropole, or actuellement les 
Américains sont considérablement touchés par la pandémie et en métropole, le COVID continu 
de circuler, il va falloir être vigilant et respecter les consignes de sécurité sanitaire.  
 
Si la crise sanitaire arrive à être stoppée dans les prochains mois, compte tenu des reports annoncés 
de réservations, 2021 devrait permettre au secteur du tourisme de regagner une activité à peu près 
normale, mais en attendant la fin de l’année risque d’être difficile.   
Cette crise nous amène à réfléchir sur notre modèle économique, sans doute serait-il sage, 
pour Moorea, d’envisager une alternative à notre dépendance aux revenus liés au tourisme. 
 
Vous retrouverez également vos rubriques habituelles « vie pratique » (Air France, Terevau, 
Manutea, Polynésienne des Eaux, EDT…). 
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Sur 13 311 inscrits, 9 352 électeurs se sont déplacés pour cette élection mu-
nicipale. Avec un taux de 71,02 %, la participation est plus importante qu’au 
1er tour (64,72 %) et démontre que la population était motivée pour dé-
signer le prochain Maire selon le nouveau mode de scrutin.  

Après les alliances, seules trois listes se sont présentées devant les 
électeurs sur les quatre ayant dépassé la barre des 10 % au premier Tour 
le 15 mars dernier. 
 
• La première de ces alliances résultait de la fusion de trois listes :  
AMUITAHIRAA NO MOOREA-MAIAO conduite par Christiane Hiro KELLY, 
MOOREA-MAIAO E TI’A AI de Guy GALLIMARD et TAVINI HUIRAATIRA NO 
MOOREA-MAIAO de Maire BOPP DUPONT qui annonçait avoir le soutien des 
listes de moins de 5 % de Jacques ATIU, Lucette TAERO et Franck TAPUTUARAI. 
Cette nouvelle liste s’intitulait : AMUITAHIRAA TAVINI E TIA AI. 

 
• TAPURA NO MOOREA-MAIAO avait offert quelques postes aux représentants 
de la liste TAPURA AMUI NO MOOREA-MAIAO de Moïse RUTA de la même 
famille politique. 
 
• MOOREA-MAIAO TO’U FENUA, conduite par le Maire sortant Evans HAUMANI, 
n’avait fait aucun changement au sein de ses colistiers, toutefois il affirmait avoir le 
soutien de Manuela NOLLENBERGER qui avait réalisé 5,15 % au 1er tour pour la 
liste A FA’A ATI’A IA MO’OREA’E MAI’AO. 

Conformément à la nouvelle loi électorale, applicable pour les communes de plus de 
1000 habitants, la liste de Evans HAUMANI remporte la prime majoritaire ce qui lui 
permet d’acquérir 25 sièges au conseil municipal.  
La liste conduite par John TOROMONA obtient 5 sièges et la liste de Christiane HIRO 
KELLEY, 3 sièges soit un total de 33 conseillers municipaux. 

La Mairie avait mis à disposition à l’entrée 
des bureaux de vote des masques chirurgi-
caux ainsi que du gel hydroalcoolique afin 
de continuer d’appliquer les préconisations 
du Gouvernement pour éviter la propa-
gation du Coronavirus.  
La population venue nombreuse avait 
beaucoup de mal à respecter les distanciations 
sociales, car cette élection est aussi un moment 
de rencontre et d’échange sur différents 
sujets politiques ou autres. 

3 286 voix3 470 voix 2 596 voix 

35,14% 37,10%

27,76%
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LISTES Afareaitu Haapiti Maiao PaoPao Papetoai Teavaro TOTAL % Nombre de 
conseillers 

MOOREA MAIAO TO'U FENUA 
Evans HAUMANI

859 649 92 545 756 569 3 470 37,10 25

TAPURA NO MOOREA-MAIAO 
John TOROMONA

792 622 66 940 322 544 3 286 35,14 5

AMUITAHIRAA TAVINI E TIA AI 
Christiane HIRO ép. KELLY

495 541 47 812 293 408 2 596 27,76 3

TOTAL.           2 146 1 812 205 2 297 1 317 1 521 9 352 33

Inscrits 13 311

Votants 9 453

Blancs 55

Nuls 46

Exprimés 9 352

– Comme nous l’avions annoncé dans notre édition 
précédente, il était très difficile de faire des pronostiques 
sur le nom du futur(e) édile de Moorea-Maiao, car si 
nous analysons les reports de voix, ils n’ont finalement 
pas été faits en faveur des listes d’union.  
Par exemple, les 2 listes indépendantistes, au premier 
tour, AMUITAHIRAA NO MOOREA-MAIAO de 
Christiane HIRO KELLY et TAVINI HUIRAATIRA 
NO MOOREA-MAIAO de Maire BOPP DUPONT, 
totalisaient 1 901 voix.  
L’addition des voix des listes en faveur de la nouvelle liste 
d’alliance AMUITAHIRAA TAVINI E TIA AI donnait 
3 523 voix, mais c’était sans compter sur les convic-
tions politiques des électeurs qui n’ont pas soutenu 
l’alliance indépendantiste-autonomiste, quelque peu 
«  contre nature » pour certains, puisqu’au final elle 
comptabilise seulement 2 596 voix pour ce 2rnd tour.  
Si nous intégrons quelques abstentionnistes du premier 
tour, on arrive à une progression de seulement 695 voix 
ce qui met en évidence le non-report des voix de la liste 
de Guy GALLIMARD, qui avait totalisé 847 voix au 
premier tour. 
Concernant la liste de John TOROMONA/Moïse RUTA 
ils avaient un potentiel de 2 650 voix et réalisent une pro-
gression de 636 voix pour un résultat de 3 286 voix. 
 
 
 
comme le disait Pierre Gringoire, poète du XVIe siècle. 
Finalement, c’est la liste conduite par Evans HAUMANI 
qui n’a fait aucune alliance, qui a le plus progressé. 
Avec un potentiel de 2 267 voix (1832 voix du 1er 

tour plus le soutien de Manuela NOLLENBERGER, 
ancienne 1re maire adjointe), il gagne 1 203 voix soit 
plus de 53 % de progression pour obtenir 3 470 voix qui 
lui permettent de remporter cette élection.   
Il est intéressant de remarquer que la liste du Maire sortant 
arrive en tête dans 5 communes associées sur 6 remportant 
les sièges de maires délégués pour les têtes de liste des 
communes associées de Afareaitu, Haapiti, Maiao, 
Papetoai et Teavaro, seule Pao Pao revient au 
TAPURA NO MOOREA-MAIAO. 
 
 
 
À noter la forte progression de l’électorat du Maire 
sortant sur les Communes de Afareaitu où il progresse de 
plus de 100 % au 2e tour, il est aussi à +162 % sur Haapiti, 
+91 % sur Pao Pao, + 50 % sur Papetoai et + 62 % sur Teavaro. 
Cette remontée est due au travail de proximité de ses 
colistiers, mais aussi à une prise de conscience de l’électorat 
qui a choisi un homme humble qui durant sa mandature a 
su être proche de la population.   
Certains, comme cela a été fait dans d’autres communes 
du Pays, ont minimisé les victoires des maires sortants, 
mettant en avant les aides apportées aux familles néces-
siteuses durant la gestion de la crise du COVID.  
Sur Moorea, Evans HAUMANI avait fait appel à TOUS 
les élus du Conseil Municipal pour participer à ces actions 
humanitaires, seuls quatre avaient répondu présents. 
Evans HAUMANI est le deuxième maire à être élu pour 
deux mandats consécutifs après John TEARIKI ; 
comme quoi ! les politiques proposent et les électeurs 
disposent, seuls dans l’isoloir. 
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Pour ce nouveau mandat Evans HAUMANI remercie tout d’abord les électrices et 
électeurs qui lui ont fait confiance : « Vous avez été près de 3470 à confirmer votre confiance 
en notre équipe. Mauruuru e maruuru roa. Nous sommes arrivés premiers dans 7 bureaux 
de vote sur 11 et dans 5 communes associées sur 6. Ces résultats permettent à la majorité 
d’entrer au conseil municipal avec 25 sièges sur 33. Ce score inégalé nous donne une 
légitimité certaine pour mener à bien les affaires de la Commune, mais surtout une 
continuité des projets initiés.  
Il a rappelé les engagements que sa liste a pris au cours de la campagne : 
• Premier engagement : être toujours disponible et à votre écoute.  
Je le serai bien sûr, comme je m’y suis engagé. Aujourd’hui, nous allons élire des adjoints. 
Chacun d’eux sera disponible pour vous. Il n’y a pas de mandat municipal sans proximité. 
La première attente de ceux qui nous ont fait confiance c’est de ne pas nous voir disparaître 
le lendemain de l’élection…  
Nous resterons toujours au contact de la population de Moorea et Maiao ! 
• Deuxième engagement : consulter les habitants sur les décisions qui les concernent. 
Cela a été dit par plusieurs candidats dans cette élection, c’est la démocratie participative. 
Nous voulons, au-delà du contact direct entre les élus et la population, mettre en place 
des conseils de quartier pour qu’ils deviennent de véritables lieux de débat avant la 
décision publique.  
• Troisième engagement : gérer avec rigueur les finances publiques.  
L’argent que nous dépensons, c’est votre argent, c’est le produit de vos impôts. Nous ne 
devons jamais l’oublier et cela signifie que la culture de l’économie, de la rationalisation 
des dépenses, doit être très vite partagée par l’ensemble de l’équipe municipale.  
Le Conseil Municipal est un lieu d’échanges, de partage d’idées et de décision. Je souhaite 
que les débats y demeurent constructifs et respectueux des idées et des personnes. Gardons 
à l’esprit que nos décisions et nos actions, doivent être entièrement tournées vers un seul 
objectif : le bien-être de notre population. C’est pour cela que nous avons été élus. »

Samedi 4 juillet dernier, le nouveau Conseil Municipal s’est réuni  
à la Mairie annexe de Teavaro pour élire le nouveau Maire de Moorea.

À la suite de la prière d’usage, le maire sortant, Evans HAUMANI a cédé sa place à 
Jean TEHURITAUA, conseiller le plus âgé, pour présider cette première séance du 
Conseil Municipal où les nouveaux élus doivent procéder aux élections du Maire de 
Moorea-Maiao, des maires adjoints et des maires délégués. 
Après le choix de la secrétaire de séance, Rebecca TETUANUI, et l’approbation de 
l’ordre du jour, il a été procédé à l’appel à candidatures pour le poste du premier magistrat 
de l’île ; Hugues HANERE était le candidat du TAPURA NO MOOREA MAIAO, le TAVINI 
HUIRAATIRA NO MOOREA MAIAO proposait Christiane HIRO KELLEY, et la liste 
MOOREA MAIAO TO’U FENUA présentait Evans HAUMANI. 

Deux assesseurs, choisis parmi les conseillers les plus 
jeunes, ont procédé au dépouillement des votes.  

Sans surprise, c’est le Maire sortant  
Evans HAUMANI qui est élu avec 25 voix,  

Hugues HANERE totalise 5 voix quant à  
Christiane HIRO KELLEY elle obtient 3 voix.

Il est intéressant de signaler que depuis la 
création de la Commune de Moorea-Maiao le 
24/12/1971, seul John TEARIKI, 1er Maire de 
Moorea-Maiao de 1971 à 1983, avait fait deux 
mandats. Tous les Maires qui lui ont succédé 
n’ont fait qu’un mandat. 
Désormais, Evans HAUMANI fait exception 
avec ce deuxième mandat conféré par les 
électeurs de Moorea-Maiao. 

Evans HAUMANI 
 réelu Maire de Moorea-Maiao
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C’est avec beaucoup d’émotion que le nouveau 
Tavana remet l’écharpe tricolore à  

son premier adjoint Ataria FIRIAPU 

Jean-Pierre MARAEA remet l’écharpe  
de Maire déléguée d’Afareaitu  

à Rebecca TETUANUI 

L’annonce du vote pour élire le Maire délégué pour la Commune d’Afareaitu 
a provoqué une contestation de la part de l’opposition qui a soulevé des 
questions concernant les conditions d’application de l’article L. 2113-11 du 
Code général des collectivités territoriales en Polynésie française et l’absence 

supposée de Maire délégué dans la Commune 
Chef-lieu. (voir encadré page suivante) 
Le nouveau texte concernant ce point particulier prêtant 
à plusieurs interprétations, le Conseil a choisi de 
procéder, tout de même, à l’élection, stipulant que les 
services juridiques du Haut Commissariat seraient 
consultés pour apporter les précisions nécessaires . 
Rebecca TETUANUI est finalement élue avec 
25 voix, elle a désigné un ancien conseiller, en la 
personne de Jean-Pierre MARAEA, pour lui remettre 
l’écharpe tricolore, là aussi ce fut un grand moment 
d’émotion, car il s’agit de son mentor en politique. 
Elle a également en charge la Politique de la Ville. 
 

    1er : Ataria FIRIAPU ( Pao Pao) 
2ème : Jade YOU SING ( Papetoai) 
3ème : Elsa TUAIVA (Afareaitu) 
4ème : Dams BROTHERS (Afareaitu) 
5ème : Jenny TERIITEHAU (Haapiti) 
6ème : Jide TEHURITAUA (Haapiti) 
7ème : Hervé Tenahe SHERRY ( Pao Pao) 
8ème : Terii FARAIRE ( Teavaro) 
9ème : Heiata VOIRIN ( Teavaro)

– Éducation, Cadre de vie, Aménagement et Développement Durable 
– Jeunesse, Emploi, Formation et Développement économique 
– Santé et Prévention 
– Funéraire et PGEM 
– Solidarité, Familles et Personnes vulnérables 
– Développement du secteur primaire 
– Sport 
– Eau et assainissement 
– Vie associative

Conformément aux règles en vigueur, le conseil a la possibilité d’élire un nombre de Maire adjoint  
équivalent à  30%  du nombre de conseiller soit 9 Maires adjoints . 

La suite de l’ordre du jour appelait à l’élection des Maires délégués pour les 
communes annexes de Afareaitu, Haapiti, Papetaoai, PaoPao, Teavaro et 
Maiao. Le choix se portait sur le colistier placé en tête dans chaque commune 
associée concernée.

Élu(e)s Délégation de fonctions 
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C’est le Ministre de la Culture et l’Environnement,  
Heremoana MAAMAATUAIAHUTAPU  qui a remis l’écharpe au Maire délégué de Maiao Tama 
Tahuhu INA,  il en a profité pour féliciter le Maire élu de Moorea-Maiao,  Evans HAUMANI. 

AFAREAITU : Rebecca TETUANUI 
       HAAPITI : Walter TAPUTUARAI 
          MAIAO : Tama Tahuihu INA 
       PAO PAO : Vaiata FRIEDMAN 
    PAPETOAI : Jérôme TEMAURI 
     TEAVARO : Ronald TEARIKI

Concernant le litige sur l’élection du Maire délégué du Chef-
lieu, le bureau de la réglementation et des élections du Haut 
Commissariat apporte les précisions suivantes :  
 
Faisant suite aux interrogations récentes concernant le dernier 
paragraphe du guide sur les spécificités des élections municipales 
dans les communes composées de communes associées en 
Polynésie française, il parait nécessaire d’expliciter les conditions 
d’application de l’article L. 2113-11 du Code général des collectivités 
territoriales en Polynésie française. 
En effet, ce texte visé par le guide précité est bien étendu localement 
et applicable à d’éventuelles futures fusions de communes. 
En revanche, il ne remet pas en cause la possibilité propre aux 

communes du territoire d’élire un maire délégué dans la 
commune chef-lieu. 
« Ce régime dérogatoire a bien pour conséquence de permettre 
à une commune composée de communes associées de désigner 
un maire délégué y compris dans la commune chef-lieu. » 
 
Cette interprétation du droit local est confirmée par la jurispru-
dence, tant du tribunal administratif de Polynésie française 
(TA Polynésie française 2 juin 2008, Haut-commissaire de la 
République en Polynésie française c/Élections des adjoints au 
maire de la commune de Taputapuatea et élections du maire délégué 
d’Avera, req. No 08-00248) que du Conseil d’État (CE 8 mars 
2002, req. no 235861, Élections municipales de Takaroa).  

Ronald TEARIKI  
Maire délégué de Teavaro

Vaiata FRIEDMAN 
Maire déléguée de Pao Pao

Walter TAPUTUARAI 
Maire délégué de Haapiti

Rebecca TETUANUI 
Maire délégué de Afareaitu

Tama Tahuihu INA 
Maire délégué de Maiao

Jérôme TEMAURI  
Maire délégué de Papetoai
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Magazine de Moorea :  
Parmi tous ces grands thèmes qui vous sont 
chers, quels sont les axes prioritaires ? 
Evans HAUMANI:  
  — « Ma préoccupation première, c’est l’Éducation 
et l’avenir de nos jeunes. 
Nous continuons de suivre attentivement le 
dossier du Lycée, cet établissement est fonda-
mental pour nos jeunes, car aujourd’hui de 
nombreux élèves arrêtent leur scolarité à la fin 
du collège. Pour poursuivre leur cursus, il faut 
qu’ils fassent la navette tous les jours ou bien 
qu’ils trouvent un hébergement en internat ce 
qui n’est pas facile ; il faut vraiment qu’ils soient 
motivés pour prolonger leurs études sur Tahiti. » 
 
Maisons de quartier et conseils des jeunes. 
- « Nous souhaitons mettre en place des maisons 
de quartier dans chaque Commune associée, 
elles permettront des rencontres associatives 
que ce soit au niveau culturel, artistique ou 
sportif, créant ainsi de véritables lieux 
d’échange et une réelle proximité. Nous envisa-
geons d’organiser un conseil des jeunes avec des 
élèves des deux collèges de Moorea pour 
débattre de leurs préoccupations et des diffé-
rents sujets concernant notre île.  
Pour les primaires, nous allons lancer la 
construction d’une école bioclimatique qui 
remplacera celle de Maharepa. 

Nous allons inaugurer prochainement l’aire de 
jeux que nous avons réalisée pour les enfants 
de Pao Pao, nous devions attendre la fin des 
élections pour y procéder, devoir de réserve 
oblige ! » 
 
Sécurité de la population avec des mesures 
de prévention de la délinquance et inten-
sification des actions d’accompagnement 
et de lutte contre la drogue.  
- « Nous souhaitons également lutter contre les 
incivilités et préserver notre environnement. 
Nous allons mettre en place des mesures pour 
faire respecter les règlementations notamment 
dans le cadre du PGEM dont la refonte va bientôt 
être officialisée.  
Il faut absolument sauvegarder notre lagon qui 
connaît une fréquentation intensive lors des 
longs weekends et des vacances. 
Ce point est important, car notre population de 
18 000 habitants augmente de plus de 20 000  
visiteurs comme les fins de semaines qui ont 
suivi le déconfinement.  
De nombreuses colonies de vacances viennent 
s’établir sur notre île. Tous ces facteurs doivent 
nous encourager à être vigilants au niveau de 
la sécurité des biens et des personnes, d’ailleurs 
nous faisons régulièrement appel à des renforts 
de gendarmes de Tahiti. » 

Quelques jours après la réélection de Evans HAUMANI au poste 
de Maire de la Commune de Moorea Maiao, nous avons souhaité 
le rencontrer afin qu’il nous fasse part de ses principales priorités 
pour cette nouvelle mandature.

Rappel des grands thème  
de sa profession de foi de la campagne 
électorale, axée sur 8 grands thèmes : 
 Éducation et Jeunesse   
Cadre de vie et 
Aménagement de la Commune 
Environnement et Santé 
Emploi et Formation 
Sécurité et actions sociales 
Patrimoine et Culture 
Démocratie participative 
Maiao

Concernant la construction du Lycée, lors du conseil des ministre du 8 juillet dernier il a été acté que : “Le gouvernement prévoit la 

construction d’un lycée d’enseignement général et professionnel d’une capacité de 317 élèves sur l’île de Moorea.  

Ce nouvel établissement sera attenant au lycée agricole d’Opunohu. La carte de formation retenue par le ministère de l’Education, de la 
jeunesse et des sports prévoit une voie générale, comprenant 3 sections de niveau « seconde », 2 sections de niveau « première » et 2 sections 
de niveau « terminale » pour un total de 245 élèves, une voie professionnelle de niveau CPAP (certificat polynésien d’aptitudes professionnelles) 
dans laquelle il y sera enseigné « petite et moyenne hôtellerie – PMH », « polyvalence du bâtiment – PB » ainsi que le CPAP « exploitation 
polynésienne horticole et rurale – EPHR », pour un total de 72 élèves en accord avec le lycée agricole . 
…/.. Le ministère de l’Education, de la jeunesse et des sports souhaite faire de cet établissement un « pilote », qui donnera les axes à suivre 
pour les constructions et réhabilitation futures. Ainsi, le ministère de l’Education, de la jeunesse et des sports s’est fixé plusieurs objectifs 
ambitieux et novateurs en Polynésie française . 
../.. L’appel public à candidature pour la sélection des candidats à la maîtrise d’œuvre devrait intervenir dès le début du mois de juillet 2020, 
l’objectif étant de notifier le marché de maîtrise d’œuvre d’ici à la fin de l’année 2020. Le ministère de l’Education, de la jeunesse et des 
sports projette une ouverture de l’établissement en août 2023.” * 
* extrait du compte rendu du Conseil des Ministres du 8 juillet 2020 

« La sécurité de la population reste une de nos priorités. 
Nous allons donner les moyens à nos services de 
poursuivre leur travail auprès de la population .»  

Lycée de Moorea : un espoir pour 2023 
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La réalisation des différents travaux 
communaux s’inscrit dans la conti-
nuité du précédent mandat.  
- « Nous allons poursuivre notre campagne 
de potabilisation de Moorea en intervenant 
sur les 15 km de réseau principal qui reste à 
remplacer.   
Ce tronçon, qui se trouve entre Maatea et le 
Linareva, permettra d’alimenter en eau 
potable les usagers de ce secteur. 
Toujours concernant l’eau, pendant la période 
de confinement, j’ai demandé à la Polyné-
sienne des Eaux d’accélérer la pose de trois 
fontaines publiques distribuant de l’eau 
potable à Papo Pao, Afareaitu et Vaiare afin 
d’éviter que les personnes soient trop proches 
lors qu’ils remplissent leurs bouteilles. Nous 
avons l’intention d’installer prochainement 
une autre fontaine à Maatea, le lieu est encore 
à définir, soit vers le magasin Alam ou sur le 
quai des pêcheurs, l’endroit qui sera choisi 
doit permettre aux usagers de garer leur 
véhicule sans perturber la circulation. 
Concernant le schéma directeur de l’assainis-
sement, l’étude est pratiquement terminée, il 
nous reste à chercher le financement pour la 
réalisation de ces travaux. 
Parmi les grands projets, pour les mois à 
venir, il y a aussi le bétonnage de quatre 
servitudes, deux à Afareaitu, une à Haapiti et 
un à Pao Pao, derrière le collège.  
L’alimentation en électricité de la vallée de 
Maatea va être réalisée après les multiples 
rebondissements liés à des problèmes de 
revendication foncière. 
Enfin, l’étude pour le nouveau quai de ferry et 

de marina porté par le Pays est quasiment 
terminée, il reste à définir le calendrier des 
travaux. 
Concernant le renouvellement de la conces-
sion d’électricité, nous préférons prolonger 
d’une année le contrat que nous avons avec 
EDT afin de prendre le temps pour étudier 
avec minutie et dans l’intérêt de la popula-
tion, toutes les solutions qui s’offrent à nous. » 
 
– Que comptez-vous faire sur le plan social ? 
- « Au cours de nos nombreuses visites auprès 
de la population pendant notre campagne, 
nous avons pris conscience de l’urgence de la 
situation avec notamment la fermeture de 
l’Intercontinental qui va augmenter la précarité 
d’une partie de la population. 
Nous allons recenser les terrains communaux 
qui seraient cultivables et après aménage-
ment, ils pourraient être mis à la disposition 
d’une partie de la population afin qu’ils puis-
sent y faire pousser des légumes pour nourrir 
leur famille, voire vendre leurs produits.  
Les futurs utilisateurs de ces terres devront 
suivre une formation à l’ECIVA* avant de 
commencer leurs cultures maraîchères. » 
 
–  Votre nouvelle équipe communale est 
composée de nombreux jeunes. 
- « En effet, nous avons deux conseillers de 23 
et 25 ans, si j’ai choisi d’intégrer des jeunes 
dans mon équipe, c’est parce que je crois en 
la jeunesse, c’est notre avenir, ils ont une autre 
perception des projets avec des projections 
à long terme.C’est aussi eux qui assureront la 
relève pour les prochaines mandatures ! »  

Continuation de la campagne de potabilisation.  
Installation de nouvelles fontaines d’eau potable à Maatea 
Bétonnage de servitudes à Afareaitu, Haapiti et PaoPao 
Prolongation d’une année de la concession avec EDT 
Recherche de financement pour les travaux d’assainissement 

Nouveau bateau 
Collecte et traitement des déchets 
Électrification adaptée. 
 
Evans HAUMANI :  
- « Je viens d’apprendre une bonne nou-
velle, la Présidence du Pays m’a confirmé 
sa participation au financement de la nouvelle 
navette maritime qui va relier Moorea à 
Maiao, ce bateau pourra transporter 
jusqu’à 30 personnes, son coût est de 
101 millions xpf, c’est un investissement 
tripartite État, Pays et Commune. 
La collecte et le traitement des déchets sont 
aussi à l’étude ainsi que l’électrification 
adaptée. Nous souhaitons également déve-
lopper le tissu associatif. » 

* Espace Conseil Insertion et Vie Associative 
 
La cellule communale ECIVA,  créée en mars 2017,  reçoit des demandeurs d’emploi, ainsi que les patentés ou futurs patentés 
porteurs de projets économiques, et les aide à trouver des formations ou des financements. Elle assiste également les associations qui 
souhaitent solliciter des subventions auprès de la Commune ou du Contrat de Ville.  
En relation avec de nombreux partenaires elle permet, à de jeunes adultes, d’avoir une 2e chance après avoir arrêté leurs études ; 
elle recherche avec eux les formations les mieux adaptées à leurs ambitions et leurs compétences ; par exemple, elle peut monter un dossier 
pour incorporer le RSMA ou suivre des formations au CFPPA. 
Le Cellule ECIVA travaille également en collaboration avec la PJJ dans le cadre de réinsertion de jeunes délinquants. 
Travaillant également en partenariat avec l’ADIE et la CCISM, elle peut venir en aide aux porteurs de projets . 
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Dès le début du confinement, l’établissement a fermé ses portes. Dans un premier temps, 
le personnel a pu bénéficier, pendant 2 mois, de l’aide du Pays par l’intermédiaire du RES 
(Revenu exceptionnel de solidarité).   
Avec la reprise du travail à temps partiel, l’hôtel a obtenu une aide DIESE [1] cependant, 
comme le souligne Nathalie PERELLI, ce dispositif est plus compliqué à appliquer, car 
contrairement au RES, qui était versé directement au salarié par le Pays, c’est l’employeur 
qui doit gérer la répartition de l’aide, avec une anticipation sur trois mois, d’autre part il a 
fallu modifier le logiciel de paie pour ajouter une ligne spéciale pour le DIESE ce qui a 
entraîné des frais conséquents.  
Nous avons 20 employés, dont 12 sous dispositif DIESE (-10 à 40 % du temps de travail), 
précise Nathalie, nous avons préféré ne pas licencier et garder notre personnel, heureusement 
nous ne sommes pas endettés, ce qui nous a permis de mieux absorber nos pertes de clientèle 
 
Une gestion des réservations compliquée entre annulations, reports,  
remboursements des expatriés (militaires, professeurs qui repartent en métropole). 
– « Du 1er mars dernier, suite à l’annonce de la pandémie mondiale et la fermeture des 
vols internationaux, à la mi-juin nous avons comptabilisé 4 248 nuitées d’annulées soit une 
perte de chiffre d’affaires d’environ 73 M xpf. 
Encore aujourd’hui, nous continuons de recevoir des demandes d’annulations, même s’il y 
a eu l’annonce de la réouverture aux touristes le 15 juillet. Les gens attendent de voir dans 
quelles conditions s’effectuera cette réouverture. De nombreuses questions nous sont posées 
par les agences de voyages concernant les modalités administratives et sanitaires pour 
rentrer sur le Territoire. Nos agendas de réservations pour juillet qui n’avaient pas bougé 
se sont finalement vidés à grande vitesse, ce mois sera très médiocre, pour août nous avons 
aussi des annulations.  
Concernant les résidents, lors du dernier salon du tourisme, nous avions réalisé notre 
meilleur chiffre d’affaires depuis des années et puis, du jour au lendemain, ils ont décalé 
leurs réservations ; nous avons ouvert des dates jusqu’au 31 mars 2021, en conservant les 
conditions tarifaires identiques que pour les ventes au salon. 
Outre les annulations et les reports, nous avons dû rembourser de nombreux clients tels 
que les militaires ou les professeurs qui doivent retourner en métropole. Nous avons dû 
également rembourser deux groupes qui représentaient plus d’1million de chiffre d’affaires.  
Depuis la fin du confinement, nous avons eu des réservations principalement pour les longs 
weekends, mais la semaine nous avons très peu de clients, mais nous sommes obligés 
d’assurer le service même pour un client !  
Dans un premier temps, nous avions ouvert le restaurant que pour la fin de semaine, mais 
depuis le 10 juillet il est ouvert, 7 jours sur 7, midi et soir, car nous devons assurer les 
prestations auprès des clients internationaux qui ont réservé en demi-pension, d’autre part 
afin de remercier ces clients qui vont arriver après le 15 juillet, nous avons pris la décision 
de les surclasser, suivant la disponibilité, pour leur donner une bonne image de notre 
destination et surtout les encourager à revenir. » 
 
Nous restons cependant confiants. 
- « Concernant les investissements, pendant la période de confinement nous avons terminé 
les travaux qui étaient prévus, soit la rénovation de trois bungalows climatisés et le rem-
placement de 25 baies vitrées, par contre, nous allons attendre et voir l’évolution du marché 
avant d’engager de nouvelles dépenses. 
Aujourd’hui, si nous en sortons mieux que certains autres établissements, c’est parce que 
c’est une affaire familiale et que nous ne comptons pas nos heures payées ou pas payées, 
c’est dans ces conditions que nous avons pu rouvrir l’hôtel. 
Nous restons confiants pour l’avenir, car 2021 se présente bien suite aux nombreux reports 
de réservations, mais 2020 va être difficile surtout par rapport à 2019 qui a été notre 
meilleur bilan depuis l’ouverture de l’hôtel il y a 28 ans. » 
 

2019 avait été, pour le secteur touristique, une année exceptionnelle, si bien qu’un bon nombre de 
professionnels ont réalisé des investissements financés par des prêts qui aujourd’hui, avec le coup 
fatal porté par la pandémie et faute d’une vision claire sur l’avenir du tourisme en Polynésie pour 
les mois à venir, mettent en péril leurs entreprises. Si certains semblent s’en sortir mieux que 
d’autres, tous reconnaissent cependant avoir du mal à envisager l’avenir avec sérénité.

Nathalie PERELLI  
Directrice de l’Hôtel HIBISCUS

[1] Le DiESE est destiné à soutenir les entreprises qui 
auront réduit leurs activités par une aide financière 
du Pays permettant de compenser partiellement la 
perte de revenu des salariés impactés par la réduction 
du temps de travail. La réduction du temps de travail 
peut aller jusqu’à 90%. Un montant plancher de 90 000 
Fcfp a en outre été introduit par le Conseil des ministres; 
montant qui représentera le minimum, après réduction 
de temps de travail, de ce qu’un salarié pourra percevoir. 
Info Présidence

Une clientèle à 60% Métropolitaine,  
30% locale et 10% d’internationaux 
40 unités chambres et bungalows
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Dès le déclenchement du confinement lié à la pandémie du 
COVID 19, l’ensemble du personnel a été mis en congés. Ils ont 
ensuite pu bénéficier des différents dispositifs proposés par le Pays, 
le RES dans un premier temps, puis le DIESE avec un travail à 
temps partiel. 
- « Dès le début de la crise, nous avons enregistré de nombreuses 
annulations, souligne Christine CHEVALLAZ, Directrice Générale 
de l’établissement, ainsi que des reports pour une date ultérieure. 
Une loi de Pays permet de ne pas rembourser immédiatement les 
clients en leur faisant un avoir valable 12 mois. 
Nous avons très peu de nouvelles réservations, et pour les mois à 
venir nous enregistrons, au final, plus d’annulations. 
Actuellement, il nous est très difficile de faire des prévisions pour 
l’avenir compte tenu du contexte économique mondial, très fragi-
lisé par la crise du COVID.  
Nous sommes relativement inquiets, car les avoirs et les reports 
pourraient se transformer en annulation définitive au bout des 12 
mois légaux préconisés par la Loi. 

Depuis la reprise de l’activité, le 10 juillet dernier, toutes les 90 unités 
(bungalows et chambres) sont ouvertes à la clientèle ainsi que le 
restaurant et le bar, seul le Rhum bar restera fermé, quant au spa il 
est aussi ouvert excepté les zones humides (sauna, jacuzzi..) 
Concernant le restaurant, les buffets et shows ont été supprimés, 
seule la carte est disponible ; un panneau avec un QR code permet 
de télécharger le menu afin de minimiser les contacts.  
Pour suivre les consignes sanitaires et pour la sécurité de tous, le 
personnel en contact avec les clients est équipé de masques et toutes 
les équipes sont formées aux gestes barrières. 
Lors de la venue des touristes internationaux, nous allons écarter 
les tables du restaurant afin de respecter la distanciation sociale, 
mais dès à présent le gel hydroalcoolique est mis à disposition. 
Avec ces mesures et les efforts entrepris pour enrayer la diffusion 
de l’épidémie, nous espérons un retour à un fonctionnement nor-
mal aussi vite que possible. Nous surveillons la situation de près et 
nous continuerons de suivre les indications et recommandations 
des autorités sanitaires locales. »

Christine CHEVALLAZ  
Directrice Générale 

Neherika et Stéphane, jeunes entrepreneurs de 
Moorea, ont créé leur activité de Parasailing il 
y a deux ans. Ils nous font part des difficultés 
rencontrées suite à la crise du COVID 19. 
- « Dès l’annonce des deux cas confirmés sur 
Moorea, nous avons décidé, par mesure de 
précautions sanitaires d’arrêter notre activité, 
ma compagne attendait un heureux événement 
et nous ne voulions pas prendre de risques inutiles, 
souligne Stéphane. 
Mais lorsque l’Intercontinental a fermé défini-
tivement ses portes, fin mai dernier, ce fut un 
véritable choc, car notre activité était basée 
sur ce site. Dans un premier temps, la Direc-
tion avait convenu de laisser les prestataires sur 
place, mais les directives de l’hôtel ont vite 
changé et nous avons reçu un courrier, il y a 
un mois, nous demandant de quitter le site 
rapidement. » 
 
Annulations et remboursements. 
- « Pour nous, la période du COVID a été diffi-
cile  car notre clientèle est à 40 % locale et 60 % 
de touristes internationaux, principalement de 

l’hôtel. Nous avons enregistré de nom-
breuses annulations et dû rembourser 90 % 
des clients, seuls quelques résidents locaux ont 
choisi de reporter leur vol.  
Nous avons pu bénéficier des aides de l’État ce 
qui nous a permis de payer, en partie, nos 
crédits, mais comme nous sommes une jeune 
entreprise, nous avons encore un endettement 
important sur nos investissements initiaux. 
Nous avons choisi de ne pas reporter nos crédits, 
car les intérêts intermédiaires auraient fragilisé 
davantage notre entreprise, nous avons préféré 
faire des prélèvements sur nos réserves de 
trésorerie. N’ayant plus de base, notre activité 
est à l’arrêt,   nous cherchons un emplacement; 
il semblerait que la nouvelle marina 
d’Opunohu serait prête à nous accueillir. 
 
Nous avons enregistré quelques réservations 
sur notre site (www.mooreaparasailing.com) 
pour les 3 mois à venir, mais nous n’avons pas 
de visibilité pour la fin de l’année. Nous restons 
inquiets pour l’avenir, mais il faudra s’adapter en 
fonction de l’évolution de la crise sanitaire.»

photo : © Charles VERONESE
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Neherika MATOHI et Stéphane CAUSSARIEU

La fermeture définitive de l’Hôtel Intercontinental, 
ajoutée à la crise économique liée au COVID 
impacte fortement l’activité de ces jeunes 
entrepreneurs inquiets pour les mois à venir. 
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- « Les métropolitains représentent 75 % de 
notre clientèle, nous avons environ 20 % de 
résidents locaux et 5  % à l’internationale 
(Américaine, Allemande.) 
Dès le confinement et la fermeture de l’hôtel, 
tout le personnel a eu une suspension de 
contrat et a pu bénéficier du dispositif RES. 
Nous avons eu beaucoup d’annulations, 
autour de 90 %, la plupart ont demandé le 
remboursement de leur réservation, il y a eu 
très peu de report. 
Depuis la reprise de l’activité dès le déconfi-
nement, les clients qui avaient annulé ont fait 
de nouvelles réservations pour septembre et 
octobre, ils ont préféré attendre de voir 
l’évolution de la situation en Polynésie. » 
 
2021 s’annonce assez positif, car nous avons 
enregistré de nombreuses réservations.  
- « Depuis la reprise en mai dernier, nous 
avons mis la totalité des salariés en travail 
partiel avec le dispositif DIESE, proposé par 
le Pays jusqu’en août prochain. Je tiens à re-
mercier le gouvernement pour ces différents 
dispositifs qui nous ont permis d’attendre la 
relance de l’activité, en gardant l’ensemble du 
personnel et de n’effectuer aucun licencie-
ment de nos 24 employés. » 

Investissements bloqués et prêt garanti. 
-  «  Pour soulager notre trésorerie, nous 
avons bloqué tous nos investissements pour 
des travaux de rénovation qui étaient prévus 
cette année, et avons demandé un prêt garanti 
par l’État. 
Dès la reprise, nous avons eu des weekends 
bien remplis avec les résidents. La deuxième 
partie du mois de juillet et août s’annoncent 
positif, nous espérons que les réservations 
pour les vacances vont continuer. 
La clientèle internationale s’interroge sur les 
gestes barrières mis en place par notre 
établissement, nous avons déjà organisé la  
désinfection systématique des bungalows 
après chaque séjour. 
Nos 2 restaurants sont ouverts, avec la 
distanciation sociale qui diminue le nombre 
de couverts, le personnel est également 
équipé de masques. 
Nous avons demandé à nos clients de porter 
un masque pour tous contacts avec nos 
employés. 
 
En 2019, nous avions un remplissage de 80 % 
aujourd’hui nous en sommes à 30 % depuis 
le début de l’année, mais nous restons assez 
optimistes pour 2021. » 

Heiragi HOGA  
Directrice de l’Hôtel Tipaniers Moorea



Une clientèle 70 % locale et 30 % internationale. 
- « Dès le début du confinement, beaucoup de résidents ont choisi de reporter leur séjour, 
soit environ 90 %, précise Patrice LUCAS, copropriétaire de la pension, nous avons dû 
rembourser tous ceux qui avaient prévu de recevoir de la famille de métropole pour 
les vacances. Nous avons constaté une perte de plus de 7 millions xpf pendant ces 3 mois 
d’inactivité, sans compter les prêts à honorer.   Heureusement, nous avons pu bénéficier 
des différents dispositifs mis en place par l’État et le Pays, mais nous avons dû licencier 
un employé et nous passer des services d’un jardinier patenté. » 
 
Des investissements réalisés à la suite de 2019 qui a été une excellente année. 
– « Depuis la reprise des activités touristiques, nous avons un taux de remplissage de 35 %  
pour juin et 59 % en juillet contre 82 % en 2019.  
Ces pourcentages sont à peu près identiques pour le mois d’août. L’année 2019 a été une très bonne année, nous avions envisagé une extension 
de notre pension en achetant un terrain mitoyen pour y créer sept bungalows, un restaurant et un logement de fonction, nous comptions 
également embaucher au moins 6 personnes. 
Ce terrain nous a coûté 125 millions xpf et nous avons fait les démarches de financement 
et de défiscalisation pour l’ensemble des travaux pour un montant global d’investissement 
de 265 millions xpf.   
Aujourd’hui, nous avons le crédit à payer et nous avons suspendu les travaux jusqu’en 2021, 
et même si nous avons fait un report de crédit, il va falloir débourser à la fois les intérêts 
intermédiaires et les échéances à partir de septembre ; c’est très lourd à supporter et nous 
allons être obligés de vendre des terrains familiaux pour éviter la cessation de paiement, car 
nous avions aussi achaté des bateaux, jet ski,  et voitures de location pour agrémenter le 
séjour de nos clients. 
Depuis la reprise, nous avons de nouvelles réservations de résidents principalement le 
weekend. Malgré tout, nous restons positifs, mais le plus dur sera les remboursements de 
nos prêts qui n’auraient posé aucun problème si la dynamique touristique de 2019 avait 
continué.

Le Dr Michael POOLE est un des précurseurs et 
spécialistes des sorties baleines et dauphins sur 
Moorea. 
 
Une activité à l’arrêt total 
Travaillant essentiellement avec les paquebots et 
tous les hôtels de Moorea, il n’a plus aucune 
activité depuis début mars, son chiffre d’affaires 
est nul depuis 4 mois,  
Il devrait reprendre ses excursions à la fin du mois 
de juillet avec le retour du Paul Gauguin sur Moorea 
et avec les touristes dès l’ouverture des lignes 
aériennes. 

Sa clientèle est internationale avec 
une majorité d’Américains suivis 
des métropolitains, les locaux 
viennent pour les baleines, car 
pour les dauphins, ils ont l’occa-
sion de les observer sans difficulté 
dans les différentes baies de Tahiti 
et Moorea, précise Michael POOLE. 
Au cours de cette période de confi-
nement, il a dû faire face à de 
nombreuses annulations demandées 
par des particuliers et des agences 
de voyages ; il a constaté quelques 
reports pour l’année prochaine, 
mais très peu. 

Le Dr Michael Poole travaille seul, il fait appel à 
des patentés en tant que capitaine et guide nautique 
qui sont, par conséquent, actuellement sans emploi.  
 
Rester positif, même si les mois qui viennent 
vont être compliqués. 
Il est reconnaissant pour les différentes aides qu’il 
a perçues de l’État et du Pays, qui lui ont permis 
de subvenir aux besoins de sa famille, mais ce 
n’est pas suffisant pour soutenir son activité.  
– « Je n’avais pas prévu de nouveaux investissements 
dans le cadre du développement de mon entreprise, 
souligne Michael POOLE, j’avais seulement 
programmé le remplacement d’un moteur de 
mon bateau, malgré tout, j’ai des emprunts, 
notamment pour ma maison en construction, et 
suite à son report je constate que les intérêts 
intermédiaires sont très importants.  
Je reste toutefois positif, nous sommes vivants ! Et 
en bonne santé ! je suis satisfait des décisions qui 
ont été prises par le Pays pour nous protéger, mais 
les frontières vont rouvrir le 15 juillet et je suis 
inquiet, car notre clientèle est essentiellement 
Américaine et Européenne et ce sont des pays où 
il y a eu des milliers de morts !  
Nous devrons respecter les précautions d’usages 
si nous voulons continuer de travailler dans de 
bonnes conditions. » 

Dr Michael POOLE

Les baleines sont là ! il y a eu des témoignages de 
leurs présences dès fin mai et depuis mi-juin une 
baleine et son juvénile ont été aperçus dans la baie 
de Vaiare. Mais juillet reste le début de la saison 
qui s’étend jusqu’en octobre voire début novembre. 

Patrice et Élodie LUCAS
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Nous avons rencontré Jean-Michel MONOT, Directeur 
Général de l’Usine de Jus de fruits de Moorea qui a été 
durement touchée pendant cette période de confinement. 
 
- « Nous avons anticipé le confinement, dès que nous avons vu 
les images en Chine, avant l’arrêt des avions en Polynésie, nous 
avons commandé des masques, c’était fin février, début mars, ce 
qui nous a permis de nous protéger immédiatement. 
Les derniers touristes étaient surpris de nous croiser avec des 
masques, mais nous avons pensé que c’était bien de préserver les 
autres au cas où quelqu’un soit porteur du COVID.  
Dès que le confinement a été mis en place, l’Usine a continué de 
produire jus et alcools. Nous avons constaté les premières difficultés 
sociales qui commençaient à se faire sentir sur Moorea et nous 
avons offert 5 000 litres de jus à la Mairie, pour qu’ils soient 
distribués dans les quartiers défavorisés, nous avons fabriqué 
400 à 500 bouteilles de gel hydroalcoolique également pour les 
personnes nécessiteuses. » 
 
Plus de 10 millions de chiffre d’affaires perdus en un 
mois et demi. 
- « Nous aurions pu continuer ces gestes sociaux importants 
pour aider la population de Moorea, si nous n’avions pas été 
bloqués suite à l’interdiction de vente d’alcool, car pour une 
société comme MANUTEA, 90 % de son chiffre d’affaires est 
réalisé avec la fabrication de l’alcool, c’était une catastrophe, nous 
étions déjà privés de touristes ! Pour sauver notre activité, nous 
voulions lancer une cave à vin sur Moorea, nouvelle activité au 
sein de notre boutique. Très vite, nous nous sommes organisés, 
mais après l’Arrêté d’interdiction de vente d’alcool, nous avons 
eu l’interdiction d’ouvrir, avec notre Directeur commercial, nous 
pensons avoir perdu plus de 10 millions xpf de chiffre d’affaires 
sur le mois et demi de fermeture.  
Nous avons essayé d’avoir des explications, la seule réponse fut 
que c’était pour maintenir la paix sociale !   
Nous n’avons pas compris cette décision puisque dans les vallées, 
il y avait un trafic de Komo. 
Nous avons jugé cette interdiction arbitraire, puisqu’en tant 
qu’entreprise nous payons des impôts et taxes et que nous faisons 
vivre une cinquantaine de personnes à l’usine, et savoir que nous 
ne pouvions pas vendre une bouteille d’alcool alors que le Komo 
coulait à flots dans les vallées de Moorea c’était très dur à entendre. 
De plus, en tant que professionnels de la distillation, nous 
savons comment est fabriquée cette boisson qui représente un 
risque réel pour la santé. Cette période d’interdiction a été une 
véritable catastrophe économique et humaine et venir nous dire 
que c’était pour la paix sociale, c’était impensable. » 

 
Chute des ventes de jus de fruits. 
- « Très rapidement, nous avons constaté une baisse de vente de 
nos jus de fruits, -65 % en avril, due à la conjoncture. Avant le 
confinement et la fermeture des liaisons aériennes et des hôtels, 
nous vendions des jus sur Air Tahiti, Air Tahiti Nui, dans les 
hôtels bien entendu n’ayant plus ces clients il a fallut faire nos 
calculs et nos estimatifs sur un an pour voir l’incidence sur le 
chiffre d’affaire, et donc de la marge, nous nous sommes rendu 
compte que si nous ne faisions rien nous allions dans le mur et 
la société allait fermer. 
La première décision a été d’arrêter la production pendant deux 
semaines au mois d’avril, jus et alcools, tous les employés ont été 
mis en congé. » 
 
Baisse des salaires de 30 %. 
– « Le seul moyen d’atteindre l’équilibre en fin d’année sur les 
objectifs que nous nous étions fixés sur 12 mois, il fallait baisser 
les salaires. Nous avons tous été solidaires et c’est ma grande 
fierté, nous avons été d’accord, à l’unanimité, pour baisser nos 
salaires de 30 % de mi-avril jusqu’en octobre, je remercie 
l’ensemble des salariés pour ce bel élan d’entraide. 
Nous avons dû avoir recours aux différentes aides mises en place 
par le Pays et l’État, car notre trésorerie était déjà très basse suite 
à la fraude que nous avions subie l’an dernier. 
Nous suivons de très près l’évolution du chiffre d’affaires même 
si la population locale a joué le jeu lors des longs weekends après 
le déconfinement, mais nous sommes toujours à -30  % par 
rapport à nos prévisions budgétaires. 
Nous pensons que cette situation va durer jusqu’à la fin de l’année, 
nous allons devoir trouver de nouveaux débouchés, il faut 
absolument que nous soyons innovants pour tenir nos objectifs 
et sauver l’ensemble des salariés. 
 

« L’Usine de Jus de Fruits de Moorea existe depuis plus de 35 ans, nous sommes attachés à nos marques Manutea et Rotui. L’efficacité de notre 
société c’est la solidarité entre les Hommes avec la volonté de s’en sortir . Actuellement sur Moorea il y a 50 familles de planteurs d’ananas et 
autant avec la canne à sucre qui vivent en partie grâce à notre usine.La filière canne à sucre, que nous avons lancée il y a 5 ans, avec 4 autres 
producteurs de Rhum a souffert pendant l’interdiction de vente d’alcool,nous représentons, sur l’ensemble de la Polynésie, 100 à 150 personnes 
dans l’industrie liée à la canne à sucre et il y aussi plus d’une centaine de planteurs qu’ils soient à Tahaa, Taravao, Moorea ou Rangiroa. » 

Désormais notre Cave de Moorea est ouverte 
 toute la semaine, même le samedi jusqu’à 16h00 
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Après ces quelques témoignages, il apparaît que la crise du COVID19 a impacté l’ensemble du tissu économique de 
Moorea que ce soit la petite ou grande hôtellerie, les nombreux prestataires ou l’industrie. 
Si pour certains l’incidence est moins importante, car ils travaillent davantage avec une clientèle locale cela ne permet 
pas à leur activité de récupérer un niveau de rentabilité des années précédentes. Surtout que pour les acteurs du secteur 
touristique l’année 2019 fut exceptionnelle ce qui a favorisé des investissements pour des équipements ou des extensions 
de foncier.   
Aujourd’hui, ceux qui croyaient au développement du tourisme sur Moorea se retrouvent à devoir rembourser des crédits 
alors qu’ils n’ont que très peu de rentrées financières. Si l’ouverture de nos frontières aux touristes internationaux depuis 
le 15 juillet permet d’espérer une relance de la machine touristique, il est fort probable que ces nouvelles réservations 
soient bien inférieures aux budgets prévisionnels des entreprises. 
Il donc très important d’observer les gestes barrière afin d’éviter un éventuel reconfinement qui serait fatal à l’ensemble 
de l’économie de Moorea, d’autant plus que certaines mesures, comme l’interdiction de vente d’alcool, sous prétexte de 
garantir la paix sociale, ont fortement pénalisé la seule industrie de Moorea qui produit des jus, mais aussi de l’alcool. 
Mais la paix sociale était-elle en danger ? n’y a-t-il pas des lois pour réprimer la consommation d’alcool sur la voie 
publique ? N’y a-t-il pas des services de maintien de l’ordre, gendarmes ou Mutoi, pour faire respecter ces lois ? Y a t-
il eu des saisies ou des sanctions pour les fabricants d’alcools frelatés ? 

« Moorea, île à vocation touristique »  
Avec une économie basée essentiellement sur le tourisme, Moorea doit mettre à profit ce coup de semonce pour diversifier 
l’activité économique de l’île et envisager le développement de nouvelles filières agricoles, qui pourraient être des solutions 
avec à la clef des usines de transformation, ou d’autres filières industrielles ou de services. 
Malgré tout, il faut rester positif et en attendant, espérer que les touristes reviennent rapidement. 

 
Mesures de prévention pour faire face à l’épidémie de covid 19  Conseil des ministres du 15 juillet 2020 
 
Avec l’ouverture des vols commerciaux et la multiplication des voyageurs, la mise en œuvre de nouvelles mesures de prévention à la propagation 
du coronavirus est indispensable. Le Conseil des ministres a pris un arrêté en ce sens. 
Parmi ces mesure, figure l’obligation de respecter la distanciation d’un mètre entre deux personnes.  
L’obligation du port du masque est également mise en place pour toute personne âgée d’au moins 11 ans, dans les lieux recevant du public, 
dans les moyens de transports aérien, maritime et terrestre ainsi que dans les espaces d’attente y afférents. 
De façon plus générale, l’arrêté indique que, dans tout exercice professionnel, lorsque la distanciation d’un mètre ne peut pas être respectée 
avec le client, le port du masque est obligatoire. 
Enfin, le non respect de ces mesures est passible d’une peine de contravention de quatrième classe, pouvant aller jusqu’à 89 000 Fcfp. 

Communiqué Présidence



Avec la réouverture des frontières prévue le 15 juillet prochain, Tahiti Tourisme lance une seconde phase de 
communication afin de sensibiliser les professionnels du tourisme local et la population, sur les bons gestes à 
adopter pour assurer la sécurité de tous.

• Rassurer et sensibiliser sur la reprise du tourisme en toute sécurité. 
Tahiti Tourisme a déployé, depuis le 5 juin, sa nouvelle campagne de 
sensibilisation ciblant : la population, les professionnels touristiques, 
le personnel et les visiteurs. L’ objectif étant de rassurer et sensibiliser sur 
la reprise du tourisme en toute sécurité et d’informer les résidents des îles 
sur les mesures prises par les professionnels du tourisme, les autorités du 
Pays… 
 
• Un guide de procédures et recommandations barrières comme 
outil de référence.  
Les recommandations listées dans le guide sont une base pour communiquer 
afin de rassurer sur les mesures mises en place par les professionnels.  
L’actrice principale de cette campagne est une jeune polynésienne, Hina, 
que l’on va retrouver dans la série de 15 vidéos animées et sur tous les visuels 
de la campagne. Elle présente de manière ludique, les mesures mises en 
place par les professionnels et répond aux questions auxquelles la population 
serait susceptible de se poser.  
Disponibles en deux langues, français et tahitien, ces vidéos sont présentées,  
sur les réseaux sociaux de Tahiti Tourisme avec une fréquence de diffusion 
deux fois par semaine, le lundi et le jeudi (Facebook, Instagram et Youtube) 
La série est également diffusée sur les deux chaînes de télévision locales, 
afin de cibler toute la population de Tahiti Et Ses Îles. 

Pour transmettre ces messages, Tahiti Tourisme a souhaité 
mettre en scène des personnages animés en utilisant un outil 
de référence : le guide des recommandations et mesures 
barrières, élaboré par le Ministère du Tourisme, le Service du 
Tourisme et Tahiti Tourisme, à destination des professionnels 
du tourisme locaux.  

Concept : mise en scène de personnages animés avec un 
personnage phare que l’on retrouve dans toutes les vidéos et 
sur tous les visuels : Hina, une polynésienne. Elle sera la voix 
off pour expliquer les différentes thématiques.

En partenariat avec Tahiti Tourisme, Air Tahiti a proposé en juin, une promotion 
spéciale vacances « Voyagez à 2" destinée aux résidents locaux avec pour 
objectif la relance du tourisme local. 
Bien que la campagne d’Air Tahiti soit terminée, Tahiti Tourisme donne aux 
prestataires locaux l’opportunité de mettre leurs offres promotionnelles sur 
son site. Une soixantaine d’offres d’hébergement, de snorkling tour, de croisière, 
sont déjà disponibles pour Moorea, Taha’a, Nuku Hiva, Bora Bora, Tikeau…  
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Tahiti Tourisme a dévoilé sa nouvelle campagne de communication internationale 
« Renouez avec l’essentiel à Tahiti Et Ses Îles » invitant les voyageurs à un retour aux 
valeurs essentielles, à ses relations avec la nature, à d’autres cultures et ses proches, 
au cœur d’une destination unique.  
Coïncidant avec l’annonce de la réouverture de ses frontières internationales et de 
son statut de pays exempt de COVID-19, la campagne vise à inspirer les voyageurs 
internationaux en mettant en valeur la beauté, l’éloignement et le Mana qui font la 
renommée de Tahiti Et Ses Îles.

« Ses beautés naturelles, intactes et inspirantes font 
de Tahiti Et Ses Îles un lieu où l’on se sent véritable-
ment bien et en sécurité. Sa terre, son océan et son 
peuple à travers lesquels le Mana vit, nous aident à 
renouer avec l’essentiel », commente Vaihere Lissant, 
Directrice Marketing et Communication de Tahiti 
Tourisme. 
 « C’est précisément ce que cette campagne de re-
lance exprime et qui, nous l’espérons, incitera les 
voyageurs à visiter nos îles une fois qu’ils le pourront. » 
Cette campagne digitale se déroulera par étape, 
avec une première phase de sensibilisation destinée 
à inciter les voyageurs à rêver à nouveau de Tahiti 
Et Ses Îles.  
Une seconde phase les encourageant à réserver 
leurs vacances en consultant les offres de séjours 
disponibles sur les sites internet de Tahiti Tourisme, 
en sollicitant un devis de séjour sur mesure auprès 
d’un conseiller en voyages spécialiste de la des-
tination, ou encore, en réservant directement 
auprès des professionnels touristiques — ce 
dont beaucoup d’entre nous ont besoin après les 
effets du COVID-19.

Voyager vers Tahiti Et Ses Îles devient donc une 
perspective réelle avec l’annonce de la réouverture des 
frontières internationales le 15 juillet, après deux mois 
de fermeture. Des mesures d’entrée et des protocoles 
sanitaires spécifiques et détaillés s’appliqueront à tous 
les visiteurs. 
 
« Le COVID-19 a perturbé nos vies, changeant tout ce 
sur quoi nous pensions pouvoir compter et nous laissant 
physiquement et émotionnellement déconnectés de la 
nature, des uns aux autres et de notre propre sentiment 
d’appartenance au monde. Les gens recherchent plus que 
des vacances, ils veulent être à nouveau rassurés. Tahiti 
Et Ses Îles sont bien placées pour tenir cette promesse » 
précise Jean-Marc Mocellin, Directeur Général de Tahiti 
Tourisme.  Cette campagne de communication traduite 
en 9 langues (Français, Anglais, Italien, Espagnol, 
Portugais, Allemand, Japonais, Mandarin et Coréen) 
est lancée sur les 18 marchés étrangers ciblés par Tahiti 
Tourisme.  Le lancement sur les marchés anglophones 
et francophones a été suivi par le lancement sur les 
autres marchés.

Des traditions anciennes aux eaux cristallines, 
 les images de la campagne soulignent le meilleur de la destination  

– notamment son isolement et sa sécurité

Une équipe de 10 agents de Tahiti Tourisme a contacté tous les profes-
sionnels du tourisme dans les 5 archipels de la Polynésie française :  
hébergement, prestataires, compagnie aérienne et maritime, etc. afin de 
collecter des informations précises concernant les dates d’ouverture des 
établissements, les disponibilités de services.  
Dès que ce « Tableau de bord » a été opérationnel, des mails, avec un 
lien internet, ont été envoyés par Tahiti Tourisme à ses différents représentants 
à travers le Monde, ainsi qu’aux tour-opérateurs et aux professionnels du 
tourisme local.  
Deux personnes actualisent quotidiennement cette plate-forme numérique. 
Le guide sanitaire avec les mesures en vigueur est aussi accessible, ainsi 
que la mise à jour des calendriers des événements sportifs, culturels… 
Cet outil performant facilitera la venue de nouveaux voyageurs qui sont 
en attente d’informations sur notre destination et participera ainsi à la 
stratégie de relance économique grâce au tourisme.

Suite à la pandémie COVID 19 , Tahiti Tourisme a mis en place  
un « Tableau de bord » pour informer, en temps réel,  

les professionnels du tourisme au niveau local et à l’international.

Photos et documentation : Tahiti Tourisme
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Pour garantir un vol dans les meilleures conditions, Air France réaffirme 
ses engagements en matière sanitaire et invite ses clients à prendre connaissance 
des mesures exceptionnelles mises en place sur chaque étape du voyage.  
Regroupées sous le label « Air France Protect », ces mesures sont adaptées 
régulièrement en fonction de l’évolution de la situation sanitaire.  
Aussi, depuis le 1er juin 2020, le port du masque chirurgical est obligatoire dès 
votre arrivée à l’aéroport ainsi qu’à bord des avions pendant toute la durée 
du vol.

À l’aéroport. 
Les dispositions mises en place garantissent un voyage dans des 
conditions de sécurité sanitaire optimales : 
- mise en place d’une signalétique facilitant la distanciation phy-
sique, 
- équipement de Plexiglass sur tous les comptoirs, 
- désinfection régulière de tous les comptoirs ainsi que des bornes 
libre-service, 
- mise à disposition de gel hydro-alcoolique sur tout le parcours et 
réorganisation de l’enregistrement et de l’embarquement pour 
éviter au maximum les contacts. 

 
Contrôle de température 
Votre température doit être inférieure à 38°C. 
Si votre température excède cette valeur, l’embarquement pourra 
vous être refusé.  
Les clients qui, après vérifications, sont jugés inaptes à voyager 
bénéficieront d’un report sans frais.  
Vous devez par ailleurs présenter l’ensemble des documents requis.* 
*Consultez votre agence Air France ou le site : 
www.airfrance.pf 

À bord 

Avant chaque départ, tous les avions font l’objet d’un nettoyage complet : 
- aspiration des moquettes et de tous les sièges ainsi que les appui-têtes, 
- nettoyage de toutes les surfaces de contact : tablette, accoudoirs, écran de divertissement, télécommande, 
racks à bagages, hublots, toilettes, 
- renouvellement systématique de chaque couverture sous film plastique protecteur 
Les cabines sont entièrement et régulièrement désinfectées avec la pulvérisation d’un désinfectant homologué. 
 
Le service à bord a été adapté afin de limiter au maximum les interactions : 
- sur les vols domestiques et les vols courts en Europe, les services de boisson et de restauration sont suspendus. 
- sur les vols long-courriers, le service en cabine est limité privilégiant les produits sous film ou emballés 
individuellement. 

Les avions sont équipés 

d’un système de recyclage 

de l’air constitué de filtres 

HEPA « High Efficiency 

Particulate Air » identiques à 

ceux utilisés dans les blocs 

opératoires qui captent 

99,9% des particules.  

L’air des cabines est ainsi 

totalement renouvelé toutes 

les 3 minutes. 

Votre voyage. 
Port du masque chirurgical obligatoire.  
Sans masque, l'embarquement vous sera refusé. 
- Le port du masque chirurgical est obligatoire dès votre arrivée à l'aéroport et à bord des 
avions Air France. Pour votre confort tout au long de votre voyage, il est recommandé 
d'en apporter plusieurs.  Vous devez être en possession d'un masque dès votre arrivée à 
l'aéroport, à bord, et tout au long de votre voyage.  Il est obligatoire pour les enfants à 
partir de 11 ans, et conseillé pour les enfants de 3 à 11 ans.  
Il est déconseillé pour les enfants de moins de 3 ans. 
 Photos et documentation : Air France

Depuis toujours, votre confort, votre bien-être et votre santé sont au cœur de nos préoccupations. 
Alors que le monde entier traverse une crise sanitaire sans précédent, nous avons mis en place 
des mesures exceptionnelles afin de vous garantir un voyage en toute sécurité.
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En juin 2019, la SAS TEREVAU PITI a lancé la construction de son 
nouveau ferry, conçu par le cabinet d’architecture Mauric.   
En octobre des représentants  de la SAS TEREVAU PITI ont assistés  
dans le chantier Armon situé à Vigo (Galice) en Espagne, à la pose 
de la première tôle, événement traditionne dans la construction 
d'un navire. 
Le 23 juin dernier, le TEREVAU PITI a été mis à l’eau, opération 
nécessaire car la superstructure avait atteint le maximum de la 
hauteur de la cale du chantier.  

La construction progressait lorsque la pandémie du COVID19 a gagné 
l’Espagne. Le chantier naval se trouvant en Galice, province moins touchée 
que l’ensemble de la péninsule ibérique, les ouvriers ont pu poursuivre les 
travaux, mais en effectif restreint pour respecter les règles sanitaires. 
Dès la fin du confinement, pour rattraper le retard, les équipes avaient été renforcées, 
elles avaient pratiquement été quadruplées, avec plus de 150 soudeurs à l’œuvre 
dans la journée tandis que les peintres prennaient le relais la nuit.

Les moteurs et hélices ont 
déjà été montés de même 
que les différentes parties 
du premier pont, il reste 
les deux ponts supérieurs 
à construire qui compren-
nent le salon VIP, le poste 
de pilotage et ainsi que les 
cabines de l’équipage.  
Le câblage et la tuyauterie 
seront alors réalisés ainsi 
que les essais en mer. 

Les aménagements intérieurs suivront, une entreprise spécialisée met actuelle-
ment en place le revêtement isophonique de plus de 10 cm d’épaisseur pour 
le confort des futurs passagers. Le TEREVAU PITI, monocoque de 78 mètres de long et 17 mètres 

de large, pourra transporter jusqu’à 675 passagers entre Tahiti et 
Moorea. Dans le cadre des traversées vers les Îles sous le Vent ou 
les autres archipels, il sera limité à 399 voyageurs. 
Il pourra embarquer 65 véhicules légers ou 8 à 12 poids lourds 
avec un accès par rampes avant et arrière sur un plancher unique, 
disposant également de portes latérales, il s’adaptera aux différents 
quais des Îles sous le Vent.

Le navire a été mis à l’eau de matière traditionnelle sur une rampe de lancement 
incliné, les ballasts avant avaient été remplis d’eau pour faciliter sa descente 
dans le port. Il a ensuite été conduit par des remorqueurs à un quai d’armement 
pour poursuivre la construction des ponts.  Dès la fin du confinement, 150 soudeurs 

étaient à l’œuvre

Malgré tous les efforts du chantier naval, le confinement a tout de 
même impacté la construction du ferry. Initialement prévue fin 2020, 
sa livraison est reportée en février 2021. Convoyé par son équipage  
vers la Polynésie, il arrivera à Tahiti après environ 1 mois de voyage. 

Photos : © TEREVAU





Dès le 18 mars, 3 jours après le premier tour des élections municipales et 
l’annonce du 1er cas déclaré en Polynésie française, le Pays et l’État ont travaillé 
ensemble pour gérer cette crise. 
Côté communal, les maires ont dû également faire face à cette première gestion 
d’une pandémie, ils sont montés en première ligne pour rassurer, organiser et 
gérer les mesures de confinement ainsi que les problèmes rencontrés 
notamment par les familles en difficultés. 
Moorea a été la 1ère à activer son plan communal de secours, le Maire Evans 
HAUMANI a notamment pris plusieurs arrêtés pour ordonner la fermeture 
de différentes structures communales, aires de jeux, salles de sports…  
La commune a été également la 1ère à mettre en place un n° vert 7j/7& 24h/24.    
 

*JAGUARD : logiciel développé par les équipes de Semantic Experts est une 
main courante permettant le partage d’informations entre les différents acteurs 
et la prise de décision au PC de crise ou à la cellule de crise.

Beaucoup d’appréhension, surtout de la part 
des familles, mais le devoir du service à la 
population a vite repris le dessus.  
Dès le début de la déclaration de pandémie 
et du confinement, le Maire de Moorea 
Evans HAUMANI et la cellule de crise ont 
décidé d’équiper les casernes de la Police 
municipale et des pompiers de machine à 
laver et d’un sèche-linge qui permettaient 
nettoyer les uniformes garantissant la 
sécurité sanitaire, et évitait tous risques de 
contaminations des familles des agents. 
Des repas étaient également pris en charge, 
midi et soir, facilitant l’organisation des 
services suite à la modification des 
horaires de travail (H24 depuis le 18/03). 

 
 
 
 
 
 
 
 
En collaboration avec l’hôpital de Afareaitu, 
les pompiers ont reçu une formation aux 
gestes réflexes à adopter lors d’une intervention 
sur un patient atteint du covid.  
Les sapeurs pompiers étaient conscients des 
enjeux, ils ont dû apprendre à outre passer 
leurs craintes pour être au service de la 
population

• La Police municipale a établi + de 300 PV (sur terre 
et sur le lagon) pour infractions diverses aux consignes 
confinements, attestations, couvre-feu… 
• Les Sapeurs pompiers ont dû intervenir sur quelques 
cas suspects de COVID, car il n’y a pas de SAMU sur 
Moorea. 

Une cellule de crise communale a été mise en place avec un 
poste de commandement implanté à la mairie d’Afareaitu dans 
le bureau du Maire.  
La plateforme JAGUARDS* — security operation center — est 
venue en renfort pour le partage des informations entre les 
différents acteurs et les prises de décisions.

Opérations de sensibilisation/prévention au 
quai de Vaiare pendant les longs weekends 
de mai. 
Les élus et les agents se sont mobilisés lors 
de contrôles à l’arrivée des ferries avec le 
partenariat de l’hôpital, et la gendarmerie et 
la brigade cynophile (chiens pour la drogue).   
Installation de 2 banderoles à la sortie des 
ferries.  
Sensibilisation sur les plages publiques 
pour rappeler les gestes barrières.

L’hôpital d’Afareaitu a dispensé 
une formation aux gestes à adopter 
lors des interventions.

Rassurer la population 
Messages vidéos  

sur facebook, et sur le 
terrain pour le rappel des 

gestes barrières,  
du respect des mesures 

de confinement et  
du n° vert pour les infos.

Le service de collecte n’a pas chômé, 
même pendant le confinement. Les 
équipes protégées au maximum étaient 
motivées. 

Déménagement du 
dispensaire au Fare 
ARII, face à la mairie.  
Livraison de maté-
riels, et évacuation 
de déchets… 

Mise à disposition des femmes de 
service de la Commune  à l’hôpital 
d’Afareaitu
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MOOREA a fait preuve d’un grand élan de générosité. Les magasins, 
les associations, les entreprises, les particuliers, le CJA, Vahine Orama, 
l’Usine de Jus de Fruits, etc… tout le monde a souhaité aidé à son 
niveau la population qui s’est retrouvée en difficulté pendant la crise.

Dans le cadre de la crise Covid, le Contrat de Ville a pris 
en charge en faveur de la Commune : 
• 125 kits d’hygiène d’une valeur de 574 550 xpf 
• 300 cartons alimentaires d’une valeur de 937 000 xpf 
pour 4 semaines 
• 315 cartons distribués à ce jour complétés par les caddies 
solidaires dans les magasins, stations-service, mais aussi par 
les habitants, associations, entreprises, et collectif ANAVAI. 
• Aide alimentaire avec le soutien financier de 80 % 
par le Contrat de Ville à hauteur maximum de 5 Mxpf. 
• 1200 cartons alimentaires de juin à septembre 2020, 
soit 300 cartons par mois.

Aider la population  
 

La Commune de 
Moorea-Maiao a pris 

en charge  
en fonds propres 
pour 600 000 xpf

Trois mois de mission pour les bénéficiaires du dispositif de 
solidarité. Début juin, la Commune accueillait 204 premiers 
CAES sur les 249 dossiers déposés auprès de la cellule 
ECIVA de la Commune, le SEFI ayant contrôlé s’ils étaient 

éligibles au dispositif. Des dépenses complémentaires ont 
été occasionnées pour permettre l’accueil des CAES comme 
par exemple pour les couturières (machines à coudre, tissus 
et élastiques)… 

Afin de soutenir les plus démunis, un dispositif de solidarité, la « Convention d’Aide 
Exceptionnelle de Solidarité » (C.A.E.S.) a été mis en place. Il s’agit d’une des 
mesures exceptionnelles créées par la loi du Pays du 27 mars 2020 portant 
modification du CSE et portant création des dispositifs de sauvegarde de l’emploi 
mobilisables en cas de circonstances exceptionnelles.  
D’une durée de trois mois, ce dispositif s’adresse aux personnes ne disposant d’aucun 
revenu au sein de leur foyer. En contrepartie d’une aide financière de 50 000 Fcfp, 
les bénéficiaires de cette mesure pourront être mobilisés sur des travaux d’intérêt 
général et des activités de solidarité dans le secteur non marchand uniquement.       

        Infos : Présidence

Alors qu’on croyait tous que Maiao était plus en sûreté, elle a reçu 
tous les coups de projecteurs en début de crise en raison de la 
mission de l’assistance sociale (1er cas avéré de Moorea).   

Une vingtaine d’élèves internes 
à Afareaitu ont effectué une 
quarantaine dans le hangar 
communal à Maiao, les parents 
se sont relayés pour leur surveil-

lance. La Commune a pris en 
charge tous leurs besoins pendant 
14 jours, repas, hygiène, etc.  
visites d’une infirmière pour le 
suivi de leur confinement. 

Même l’équipage du Tapuae Manu a été confiné 
à domicile, la Commune a dû affréter un bonitier 
pour acheminer des denrées alimentaires et de 
l’eau potable. Trois tonnes de fret pour un coût 
de plus de 1 million xpf.

Suivi financier du COVID : Mi juin, les dépenses de la Commune s’élèvaient à près de 7 millions xpf.
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Durant la crise, tous les services du Pays (DSFE, SEFI, CPS, etc.) sont restés fermés. 
La Commune s’est substituée à tous ces services pour aider la population. 
Bien que le Social soit de compétence du Pays, la Commune n’a pas hésité à tout 
mettre en œuvre pour aider la population, et avec de nombreux dons ont pu 
constituer des kits alimentaires.



Le métier s’apprend généralement au sein du milieu familial, auprès des aînés 
mais il existe dorénavant en Polynésie française une formation professionnelle 
pour le pêcheur lagonaire. 

Le CPLPCM est un titre professionnel maritime nécessaire pour la conduite de navires de pêche ou aqua-
cole destinés aux cultures marines qui effectue une navigation maritime professionnelle de pêche ou de 
culture marine lagonaire. 
 
Le CPLPCM permet la conduite de navires d'une longueur inférieure ou égale à 7 mètres (pirogues, embarca-
tions en alu, etc.) dans les lagons et, après limite extérieure de ceux-ci, jusqu'à 2 milles (3,704 km) dans la mer 
territoriale située au large des côtes de la Polynésie française. Le navire professionnel doit être conforme à la 
règlementation en vigueur en matière de sécurité des navires (Direction Polynésienne des Affaires Maritimes 
(DPAM)). 
 
Ne sont pas soumises à l'obligation de détention de ce titre les personnes qui assurent la conduite de navires 
mus uniquement à l'énergie humaine : pirogues, embarcations en alu, etc. sans moteur ni voile. 
 
Cette formation est dispensée au Centre des métiers de la mer de Polynésie française (CMMPF). 
 
Pour être admis à la formation du CPLPCM, les candidats doivent : 
• avoir une qualification professionnelle d’un niveau au moins équivalent au CAP ou DNB (BEP) validé ou non 
par un diplôme, 
• être âgé de 18 ans et +. 

 Objectifs & compétences

CPLPCM
 

 

CERTIFICAT  

DE PATRON LAGONAIRE  

« PÊCHE ET CULTURES MARINES »

© DRM © DRM
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La Direction des Ressources Marines 
 

Tél. : 40 50 25 50 – Fax : 40 43 49 79 – BP 20 - 98713 Papeete Tahiti, Fare Ute, Immeuble Le Caill 2e étage 
mail : drm@drm.gov.pf  -  Site : www.ressources-marines.gov.pf  -       @ressourcesmarines 

Horaires d’ouverture : Lundi à jeudi 7h30- 15h30 & Vendredi 7h30 - 14h30

Établissement public administratif, le CMMPF 
a pour mission la formation professionnelle et 
le perfectionnement des officiers et marins de 
commerce, de la pêche et plus généralement de 
tout marin professionnel. 
Avec le CMMPF, la formation maritime 
permet une navigation plus sûre, une sécurité 
accrue, et des océans plus propres. 
 
Depuis 46 ans, la Polynésie française a mis en 
place progressivement des structures adaptées 
pour répondre au besoin de formation 
maritimes. Le CMMPF est l'aboutissement de 
cette histoire, et prépare l'avenir. 
 
Une équipe pédagogique qualifiée et une 
équipe administrative performante pour vous 
accompagner dans la réalisation de votre projet 
professionnel. 
 
Des moyens pédagogiques modernes et adaptés, 
pour préparer comme il convient les futurs 
professionnels de la mer, tant officiers que 
marins. 
 
Les débouchés de la navigation et de la mer en 
général sont nombreux. Le CMMPF propose 
une palette de formation pour de nombreux 
métiers de la mer. 

Centre des Métiers de la Mer de Polynésie française 
BP 9014 - 98715 Papeete 
Zone administrative de Motu Uta 
 
Tél : 40 54 18 88 
Fax : 40 54 18 85 
 
Site - www.cmmpf.pf 
Mail - contact@cmmpf.pf 
Facebook - @cmmpf 

 Une formation en 4 modules

 Validation à la formation du CPLPCM

1. Sécurité 
• Techniques individuelles de survie 
• Premiers secours élémentaires 

 
2. Conduite du navire 
• Règles de barre, feux, balisage, signaux 
• Milieu maritime 
• Conduite des moteurs 
• Manœuvre et matelotage 

 
3. Contrôle de l'exploitation du navire 
• Description du navire, stabilité, sécurité, pollution 
• Environnement réglementaire 

 
4. Pêche et cultures marines 
• Techniques de pêche et conservation des captures 
• Règlementation des pêches 
• Chargement, déchargement, arrimage et stabilité des  
embarcations de cultures marines.   

Être titulaire : 
• d’une attestation de réussite à l’épreuve de natation, 
• du certificat restreint de radiotéléphoniste (CRR) ou d’un 
certificat d’opérateur des radiocommunications, 
• avoir acquis l’intégralité des modules de la formation à 
l’examen. 
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Dans le n° 61 nous avions fait le rappel 
sur la réglementation générale de la 
pêche au filet, mais des règles spécifiques 
sont  appliquées sur Moorea suite à la 
mise en place du PGEM à consulter sur 
le site http://www.urbanisme.gov.pf/ 
ou à la Mairie de Moorea-Maiao 

© DRM



Courant mai dernier, dans le cadre de leur mission 
de service public, en collaboration avec les services 

communaux, les équipes de la Polynésienne des 
Eaux ont réalisé des travaux importants dans la 

zone de Atiha et Haapiti.  
Il faut rappeler que ce secteur possède encore un 
réseau principal en fibrociment datant d’une cin-
quantaine d’années, ces canalisations supportent 
difficilement des pressions de plus de 1,5 bar, les 
mouvements de terrain favorisent aussi les ruptures 
en périphérie des canalisations.  
Tous ces facteurs se traduisent par de nombreuses 
casses et coupure d’eau dans ce secteur, 
Ces travaux se situent à Atiha, entre le PK 16 et 17 à 
Vaianae, sous le pont à proximité du lotissement 
Pasturel, et pour finir à Haapiti devant l’école 
primaire où il a fallu remplacer 150 m de canalisation 
en fibrociment par du PVC, matière beaucoup plus 
adaptée à la pression. Il est important de rappeler que 
les interventions sur les canalisations contenant de 
l’amiante, tel que le fibrociment, nécessitent l’application 
d’un protocole de sécurité strict afin de garantir la 
santé des intervenants. [1]   
Ces consignes entraînent la mobilisation de trois 
agents habilités ayant suivi une formation spécifique, 
alors que pour une intervention classique sur du 
PVC, il faut deux, voire un seul agent dans certains 
cas. Ce protocole rallonge également le temps de 

dépannage qui peut prendre 5 à 6 heures contre 2 à 3 
heures avec du PVC.  

 
Déplacement de 500 m de canalisations situées dans 
la servitude qui se trouve entre l’école maternelle et 

la Mairie annexe de Haapiti. 
Le  Responsable d’exploitation de Moorea souligne : 
 - « Nous travaillons avec la Commune de Moorea 
Maiao sur le déplacement de canalisations qui 
actuellement sont localisées sous des parcelles de 
propriétés privées, voire sous des habitations. 
Il faut les ramener sur le domaine public avant que ce 
chemin soit prochainement bétonné ». 
 

Installation d’une grille « Coanda »  
sur le captage de Maatea.  

- « Il y a quelques semaines, des usagers du secteur 
de Atiha, nous ont contactés, car ils avaient constaté 
la présence d’air dans les canalisations générant du 
bruit et un risque de casse des tuyaux chez les parti-
culiers, mais aussi sur le réseau principal. 
Ce phénomène est causé par une baisse des niveaux 
des captages et l’appel de charge étant supérieur à la 
fourniture d’eau entraîne un déséquilibre, provoquant 
la pénétration d’air dans les canalisations par la 
crépine du captage. Nous sommes intervenus en 
installant une grille « Coanda » ce qui a permis de 
résoudre le problème ».

Souvent les usagers s’impatientent  
lors de coupure d’eau, mais il est 
important de rappeler que les pro-
cédures  de sécurité sont incompres-
sibles notamment lors de la 
présence de câble électrique haute 
tension et des interventions sur des 
canalisations en fibrociment et ceci 
pour garantir la sécurité des agents. 
- Nous pouvons prévenir les usagers 
par SMS lorsque l’intervention est 
programmée mais lorsqu’il y s’agit 
d’ une casse importante il faut gérer 
la réparation en urgence et il est 
impossible de prévenir la population 
signale le Responsable d’exploitation.

[1]L’amiante étant nocif par voies respiratoires, lorsque des 
découpes doivent être faites, la procédure interdit l’utilisation 
de tronçonneuse préconisant la scie à bois pour limiter les 
fumées de plus, chaque intervenant doit se munir d’un 
équipement de protection individuelle qui comprend 
une combinaison intégrale imperméable, des bottes, des 
gants, et masque facial avec cartouches.  
Deux intervenants travaillent sur la canalisation, le premier 
procède à la découpe tandis que le deuxième arrose la zone 
de travail pour éviter que la fumée contenant des particules 
d’amiante se propage dans l’air.   Pour ce type d’intervention, 
il faut au minimum trois personnes, deux sur la fuite et un 
en surveillance sécurité. 

© Polynésienne des Eaux © Polynésienne des Eaux
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La Polynésienne des Eaux a été présente 
pour la population de Moorea pendant le 
confinement lié à la pandémie Covid 19. 
Les équipes de l’agence de Moorea ont 
installé en urgence à la demande des élus 
communaux 3 fontaines afin d’éviter que 
les habitants soient trop nombreux sur les 
deux points déjà existants à Temae et à 
Nuuroa. 
 
Ces fontaines de deux robinets sont situées 
en face du collège d’Afareaitu et  face au 
stade de foot de Vaiare  et  face à l’école pri-
maire de PaoPao, sur le terrain communal 
où sont stockées les pirogues, avec 4 robinets.  
 
Une quatrième fontaine sera installée à 
proximité du magasin Alam de Maatea, 
avant la fin 2020.  

Toujours pendant cette période de confine-
ment, les équipes de la Polynésienne des Eaux 
ont pu installer, une fois que le génie civil a été 
terminé par une entreprise mandatée par la 
Commune, deux grilles Coanda sur les 
captages de Atiha et Maatea. 
- « Ces grilles ne traitent pas l’eau et n’enlèvent 
pas la turbidité, précise le Responsable d’ex-
ploitation, mais cela évite à des particules de 
plus d’un millimètre de pénétrer dans le 
réseau, sachant que sur ces deux sites concernés, 
il n’y a pas de réservoir, donc pas de décantation. 
Ces grilles sont autonettoyantes ce qui 
empêche que le captage soit bouché par des 
feuilles lors de fortes précipitations et nécessite 
donc moins d’interventions de nos équipes 
pour l’entretien de ces captages, ce qui leur 

permet d’être affectées à d’autres tâches pour 
améliorer le service auprès de la clientèle. 
Suite à la mise en service de ces grilles nous 
constatons un débit supérieur et plus régulier 
ce qui résout, en grosse partie, les problèmes 
d’air dans les canalisations, car ces grilles 
stabilisent le débit et les entrées d’air sont donc 
maîtrisées ».  
Au cours de cette année, trois grilles Coanda 
devraient être installées, deux sur les captages 
de Haapiti et une sur Nuuroa. Actuellement, 
une entreprise mandatée par la Mairie travaille 
sur le génie civil de ces captages pour permettre 
à la Polynésienne des Eaux d’intervenir et 
de poser ces grilles dans les meilleures 
conditions. 

Rappelons que ces fontaines sont équipées de compteurs et que la facture de consommation 
est réglée par la Commune. Contrairement aux idées reçues, elles ne distribuent pas de 
l’eau de source, mais de l’eau potable du réseau communal. 

Afareaitu Vaiare

PaoPao

Une partie du cours d'eau passe sur une 
grille très fine. Par effet "Coanda" l'eau 
adhère à la structure de la grille qui est telle 
qu'elle filtre les débris les plus fins et capte 
une partie du cours d'eau qu'elle dirige 
directement vers une conduite ou un canal. 
 



Après une période de plus de six mois de 
« facturations fictives », les factures réelles vont 
être distribuées en juillet et seront payables en 
août, elles concernent le relevé de consommation 
de mi-mai à début juillet. 
- « Nous sommes satisfaits de la mobilisation de 
la population qui a su, avec l’accompagnement et  
conseils de nos équipes, prendre les mesures né-
cessaires pour vérifier et contrôler leur consom-
mation, souligne le Responsable d’exploitation. 
Ainsi de nombreuses fuites ont été réparées chez 
les particuliers, pour exemple, au cours des 
premiers relevés, un usager consommait 50 m3 
par jour, aujourd’hui il a baissé sa consommation 
à 5m3 par mois, car il avait une fuite importante 
sur 10 m de canalisation intérieure, elle était absor-
bée par capillarité dans le sol et donc indétectable. 
Aujourd’hui, il ne reste que 5 cas de consomma-
tions excessives il s’agit principalement de foyers 

n’ayant pas les moyens de payer l’intervention 
d’un plombier, nous montons un dossier avec les 
services de la Mairie afin que ces travaux soient 
pris en charge dans le cadre d’un soutien social. 
Dans l’ensemble, nous avons été agréablement 
surpris des économies constatées sur la consom-
mation, ce qui rejoint la politique de préservation  
de la ressource ». 
 
Une nette diminution de consommation  
est constatée. 
– « Début 2019, nous avions des périodes sans eau 
alors que nous étions en saison des pluies d’où des 
coupures d’eau ; cette année, nous constatons que 
le réservoir est souvent en niveau haut, il n’y a 
donc plus de coupure d’eau. Lorsque la facturation 
réelle va être effective, le gain établi sur la 
ressource permettra de sécuriser la desserte sur 
l’ensemble du réseau, notamment côté Temae. 

• Potabilisation de la vallée de Hotutea : 

Le réseau, derrière le collège, sera intégré 
au réseau potable d’ici la fin de l’année. 
• La mise place d’un nouveau réservoir à 

Temae est également prévu cette année ce 
qui augmentera la capacité de stockage de 
1000  m3. Des études hydrogéologiques 
ont démarré en février pour augmenter le 
champ captant dans le bassin versant de 
Temae, y compris sur le foncier du golf. 
Concernant le renouvellement des réseaux, 
nous avons ciblé une trentaine de réseaux 
secondaires à remplacer en urgence qui 
sera suivi d’une 2e phase d’une cinquantaine 
d’extensions sur l’ensemble de Moorea,  
notamment dans le secteur d’Afareaitu. 

Inscrivez-vous gratuitement en ligne et vous pourrez consulter et payer vos factures d’eau et d’assainissement.  
Vous pouvez aussi suivre votre consommation et effectuer des démarches (changement d’adresse par exemple).  

La station de traitement des eaux de Haumi dessert en eau potable plus de 800 foyers, soit 
environ 3 500 personnes situées entre le PK 5,5 station Mobil de Vaiare jusqu’à l’école de Maatea. 





EDT ENGIE s’est réorganisée afin de maintenir  
ses activités essentielles au service public de l’électricité. 

Durant la période de confinement liée à la pandémie du COVID 19, les 
équipes de l’agence EDT de Moorea ont continué de garantir le bon 
fonctionnement de la centrale électrique John TEARIKI. Si certains avaient 
été placés en congés, quatre agents d’astreinte ainsi que l’ensemble du 
personnel encadrant ont assuré, par roulement, la permanence du service 
dans le respect des gestes barrières préconisés par les autorités sanitaires du 
Pays et de l’État.  

Un service minimum en adéquation avec les besoins. 
Les interventions se sont limitées aux dépannages, notamment pour des déclen-
chements intempestifs de disjoncteurs ou pour la mise en sécurité du réseau après 
des chutes d’arbres. Les travaux ont été stoppés, y compris le remplacement du 
câble HT sur le réseau principal dans le secteur de Haapiti. 
Dans un souci de solidarité et de soutien à l’Économie de Moorea, le responsable 
de l’agence a contacté tous les «grands comptes » de l’île, tels que les hôtels, les 
restaurants, l’usine Jus de Fruits de Moorea, afin de revoir la puissance souscrite 
dans leur contrat, car leur consommation avait considérablement baissé pendant 
cette période d’activité très réduite et même stoppé pour certains, ceci leur 
permettant de diminuer leur facture d’électricité de manière significative, le 
réajustement des contrats sera adapté en fonction de la reprise d’activité de chacun. 
Pendant toute la période de confinement, l’agence commerciale était fermée au 
public, les usagers pouvaient payer leur facture par l’intermédiaire du Site web 
EDT ou par virement bancaire. Les coupures d’électricité pour impayées avaient 
été suspendues et une hotline EDT Infos Conseils était à la disposition des clients 
pour les rassurer et les conseiller.  
Depuis le déconfinement, l’activité de l’agence de Moorea a repris son cours  avec 
la réalisation de branchements et autres travaux. 

Afin de limiter les contacts avec le siège d’EDT des 
vidéoconférences ont été mises en place entre toutes les 
agences des îles et le siège. 

L’agence est de nouveau ouverte au public avec la mise 
en place d’un plexiglas devant les guichets, du gel 
hydroalcoolique à disposition des clients et le respect 
des distanciations sociales d’un mètre respecté. 

Masques, fournis  
par EDT, casques avec  

visière de protection,   
 et distanciation sociale 
pour respecter les gestes  

barrières .
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Après la révision du groupe électrogène « G5 » de la centrale électrique 
TEARIKI de Vaiare, les équipes EDT et Polydiesel sont en train de pratiquer 
la même opération sur le Groupe « G4 ». 
Cette révision s’inscrit dans le cadre du programme de maintenance type 
préventif conditionnel imposant une révision complète d’un Groupe 
électrogène après un fonctionnement de 50 000 heures.  
 
Trois mois de travaux. 
Fortes de l’expérience acquise lors de la révision du premier Groupe, les 
équipes ont établi un calendrier pour les travaux qui devraient être réalisés 
en seulement 3 mois, car de nombreuses pièces ont déjà été approvisionnées.  
Cette révision qui va mobiliser 5 agents est une opération importante qui 
consiste à garder le bâti, l’arbre à cames, les pistons et l’échappement et 
remplacer les bielles, les segments des pistons… 
 
Les trois autres Groupes électrogènes en activité dans la Centrale seront 
révisés successivement en 2022, 2024 et 2025. 
Ces travaux permettent de pérenniser l’activité de la centrale avec des 
Groupes quasi neufs qui repartent pour 50 000 heures, en moyenne 13 ans, 
favorisant une exploitation d’excellente qualité au service de la population 
de Moorea.   

EDT ENGIE a renouvelé son 
parrainage pour cette 28ème 
édition. 
Ce sont 400 enfants qui pourront 
bénéficier de la SAGA 2020  grâce 
notamment au parrainage d’EDT 
ENGIE.

EDT ENGIE parraine l’association 
Te Mana O Te Moana qui œuvre 
à la sauvegarde du monde 
marin polynésien 
Grâce à EDT ENGIE, ce sont plus de 
570 tortues marines qui sont prises 
en charge par Te Mana O Te 
Moana.

La Centrale électrique,  
John TEARIKI de Moorea,  
a été mise en service en 2006.  
 
D’une puissance installée de 
16,5  MW, el le  dispose de 
5 groupes identiques 
(3,3  MW chacun) de 
marque CATERPILAR, type 
CAT  3612. Chaque groupe 
comporte un moteur 12 cylin-
dres en V et un alternateur 
Leroy-Sommer à 4 paires de 
pôles, et tourne à une vitesse 
constante de 900 tr/mn — on 
appelle cela un groupe semi-
rapide.  La Centrale est entiè-
rement automatique, 2 à 3 
groupes tournent en permanence 
pour assurer la production de l’ile 
dont la pointe maximale est de 
près de 7 MW.

Ce type de révision complète permet de 
remettre à neuf le Groupe qui peut repartir 
pour une exploitation de 10 à 15 ans 
avant la prochaine révision générale.

Coût de l’opération 100 millions xpf financés par EDT ENGIE 
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Pour répondre aux besoins de la population durant toute la période 
de confinement liée au COVID 19, FENUA MA a continué d’assurer ses 
services à la station de transfert de Moorea, ainsi que le transport 
des collectes des bacs gris et bacs verts à Tahiti.  
 

Des mesures de précautions liées aux recommandations 
sanitaires avaient été mises en place afin de limiter les 
contacts, notamment la restriction d’accès au site à une 
voiture à la fois et à une seule personne, hors du véhicule, 
lors du dépôt des sacs.  
 
Benoît LAYRLE, Directeur Général de FENUA MA fait le 
point sur l’activité de la zone de transfert de la station de 
Moorea durant le confinement. 
- « Dès la fin du confinement, nous avons pu reprendre la 
rénovation des dalles où sont posées les différentes bennes. 
Pour ne pas perturber les dépôts et assurer la continuité du 
service, nous avons choisi de travailler sur 2 dalles à la fois, 
car le séchage du béton mobilise les emplacements pendant 
environ 3 semaines.  
Ces travaux devraient être terminés au début du mois d’août ». 
 
Une baisse d’environ 40 % des déchets produits en avril 
et mai. 
- « Durant le confinement, nous avons constaté une baisse d’en-
viron 40 % des déchets due principalement à la fermeture 
des hôtels et des restaurants, donc le fait que l’Aremiti Ferry 
ait réduit le nombre de ses rotations lors de cet épisode 
COVID  n’a pas impacté notre service puisque nous 
avions moins de déchets à évacuer sur Tahiti.  
Je tiens à souligner l’attitude solidaire de la compagnie 
maritime pendant cette période de confinement, car d’une 
part, nous étions directement avertis des changements 

d’horaires, d’autre part, lorsque nos camions débarquaient 
sur Moorea pour venir chercher les bennes, l’équipage 
attendait qu’ils reviennent, avec les containers pleins pour 
le voyage de retour vers Papeete ; habituellement, nos 
équipes doivent patienter jusqu’à la rotation suivante, en fin 
de matinée, alors qu’il nous faut juste ½ heure pour charger 
les bennes et rejoindre le quai de Vaiare.  
Nous espérons que l’Aremiti va garder cette adaptation des 
horaires ». 
 
Travaux en cours sur le compacteur. 
Le compacteur des déchets ménagers est en cours de 
maintenance, mais cela n’a pas d’incidence sur leur 
évacuation sur Tahiti. 

Baisse des déchets produits par rapport 

 à la même période l’an dernier 

moins 42%  
en avril 

moins 26% 
en mai

 

moins 33%  
en avril 

moins 38% 
en mai

 La récupération des déchets encombrants avait 
été supprimée pendant cette période de 
confinement, afin d’éviter aux gardiens tous 
contacts avec les usagers et diminuer la quantité 
de déchets à rapporter vers Tahiti. 
Depuis la fin du confinement le dépôt est à 
nouveau autorisé.
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Ces points de dépôt sont très importants pour la gestion des déchets, 
car les plus gros incendies qui se sont produits au Centre d’Enfouissement 
Technique de PAIHORO et au CRT de Motu Uta avaient pour origine 
des fusées de détresses qui avaient été jetées dans des bacs gris. 
Pour Benoît LAYRLE, les pêcheurs et plaisanciers qui ont l’habitude 
de se fournir chez Nautisport et Sing Tung Hin Marine à Fare Ute 
devraient avoir le réflexe de rapporter les fusées périmées, car ces 
deux enseignes ont accepté d’avoir, dans leurs magasins  depuis 2018,  
des bacs spéciaux gérés par FENUA MA. 
- « Si aujourd’hui, grâce aux points de collecte, nous avons diminué 
le nombre d’incendies dus aux fusées, précise-t-il, nous constatons 
des incidents liés aux batteries de différents appareils électroniques 
qui sont également jetées dans les bacs gris ». 

Stop aux batteries jetées dans les bacs gris, elles peuvent 
déclencher des incendies. 
- « Un nouveau phénomène nous pose des problèmes au niveau 
sécurité incendie souligne Benoit LAYRLE, il s’agit des batteries et des 
appareils électroniques  tels que les téléphones, ordinateurs portables, 
tablettes, appareils de bricolage autonome, etc. qui sont jetées dans 
les bacs gris. Au CET de PAIHORO, les déchets ménagers sont placés 
dans des casiers puis compactés à l’aide d’un engin spécialisé, les 
matières chimiques à l’intérieur  de ces batteries se mélangent et 
interagissent pour créer une forte source de chaleur pouvant déclencher 
un incendie ».   

Horaires et jours d’ouverture de la Déchetterie 
de Tema'e  Moorea 

lundi - mercredi - vendredi  
6h00 - 11h00 - 14h00 - 17h00 

mardi - jeudi - samedi  
6h00 - 11h00

FENUA MA souhaitait élargir les lieux de dépôts de fusées de détresse qui étaient 
jusqu’à présent disponible que sur Tahiti. Désormais, Moorea est dotée de deux sites 
pourvus de caissons dédiés, le premier à la déchetterie de Temae, le second au 
débarcadère de Pao Pao ; un troisième point est en projet pour la marina de Vaiare 

Les feux de détresse 
 périmés sont encore trop 

souvent jetés dans les 
bacs gris, provoquant des 

incendies au centre  
d’enfouissement  

technique (CET)  
de PAIHORO 

La déchetterie de Temae permet de déposer gratuitement 
tous les appareils électroniques. Afin d’en améliorer la 
collecte, FENUA MA a en projet un abri qui sera 
dédié spécifiquement à ce type de déchets. 
Il devrait être construit avant la fin 2020.

Ne jetez pas vos batteries et vos appareils électroniques en 
fin de vie dans les bacs de collecte,ils font partis des déchets  

électroniques et électriques et doivent être apportées  
directement à la déchetterie de Temae. 

Respectez les consignes de tri 

Une carte interactive pour connaître l’emplacement de tous les Points d’Apports Volontaires (PAV) 
disponibles près de chez vous. 
FENUA MA remplace actuellement toutes les bornes à piles et augmente leurs emplacements autour de Moorea, ainsi 
que les bacs de dépôts d’huiles de moteur et de batteries au plomb. 
Il suffit d’aller sur le site www.fenuama.pf/pav pour découvrir la carte de géolocalisation interactive de Tahiti et Moorea 
sur laquelle sont situés les lieux exacts et les conditions d’accès pour chaque déchet. 
Verre, Huile de moteur, Batterie, Piles, Verre, Médicaments usagés, ainsi que les horaires et les jours d’ouverture de la 
déchetterie de Temae y sont indiqués. 

— 40 —



Jonathan BIAREZ est un jeune entrepreneur de Moorea qui propose ses services en tant que 
consultant en Environnement depuis juin 2018. Il a obtenu un Master en Sciences et Gestion 
Marines à l’Université du New South Wales en Australie, formé à la concertation participative. 
Après avoir travaillé pendant quatre ans à la Commune de Moorea — Maiao, puis à l’Agence fran-
çaise pour la biodiversité (AFB), il a contribué à la mise en œuvre de projets environnementaux sur 
des thématiques d’actualités telles que la gestion durable d’un lagon et de ses usages, le développe-
ment de la plaisance durable ainsi que l’optimisation de la gestion des déchets en milieu insulaire.. 
Son objectif est de valoriser la prise de conscience émergente de la population envers la préservation 
de l’environnement en rappelant l’attachement fort des Polynésiens à leur milieu naturel.  
Afin de participer activement à la gestion des déchets, Jonathan a élaboré en accord avec l’appui 
de la direction de l’agriculture un composteur en bois, sans plastique et sans produit chimique, car il 
avait constaté que les composteurs vendus dans le commerce étaient en plastique et pas pratique. 

Fabrication locale. 
En collaboration avec un jeune menuisier de Maatea, il réalise des composteurs en bois. 
Il propose 2 modèles, un de 420 litres et plus petit, parfait pour les gens qui veulent s’initier 
au compostage et pour les petits foyers (2-3 personnes).  
Le fonctionnement est relativement simple, ces composteurs sont constitués de deux 
compartiments, il faut remplir le premier compartiment, une fois que le tas a atteint les 3/4 
de hauteur, on cesse de l’alimenter. Pendant qu’on laisse terminer la fermentation en compost 
du 1er compartiment, on remplit le 2nd et ainsi de suite. Au bout de 3 mois, il obtient un 
compost prêt à être utilisé pour enrichir les fa’apu .  
Un mois de délai est nécessaire pour la fabrication des composteurs.  
Lorsqu’il les livre, Jonathan en profite pour donner toutes informations nécessaires afin 
d’utiliser au mieux cet outil écologique. 
 
Participer à la diminution des déchets. 
Un des buts de Jonathan est de participer à la diminution des déchets compostables qui sont 
jetés dans la poubelle grise, ces déchets coûtent cher à la collectivité que ce soit dans le 
traitement ou lors du transport et ils pourraient être gérés facilement par les foyers avec des 
gestes écocitoyens.

Le compostage est un procédé simple et 
économique de transformation de 
matières fermentescibles, très utilisé en 
particulier en milieu agricole.  
En effet, le résultat du compostage 
(compost) permet d’amender les sols en 
améliorant leur structure et leur fertilité.

Petit modèle : 14 000xpf Grand modèle : 20 000xpf

Composteur en bois 
Le bois est un produit naturel. Soumis aux 
conditions extérieures (pluie, soleil, etc.), il peut 
perdre son éclat, se craqueler, gonfler, etc. mais sa 
qualité n’est toutefois pas altérée. 
Pour préserver au mieux votre composteur en bois, 
évitez une exposition directe au soleil et à la pluie. 
De plus, un entretien régulier est recommandé : 
une à deux fois par an, appliquez une couche 
d’huile de lin.

Valoriser et recycler ses déchets organiques 
À la maison comme au jardin, nous produisons des déchets organiques (épluchures de légumes, restes de repas, tontes de gazon, feuilles 
mortes, tailles de haies…).  
Ils composent 40 à 60% de notre poubelle d’ordures ménagères. Bonne nouvelle, il existe des solutions pour leur offrir une nouvelle vie. 
Nous pouvons les valoriser et les recycler nous-mêmes grâce au compostage et au paillage. 
Ces pratiques, inspirées du processus de régénération dans la nature, améliorent la fertilité de la terre de nos jardins ou de nos plantes en 
pot, sans produits chimiques. Un geste doublement bénéfique :nous réduisons les déchets produits et nous faisons du bien à nos plantations.  
En plus, c’est facile et c’est gratuit!



B.P. 23 - 98728 Moorea - Polynésie Française  Tél.: 40 55 20 00  
www.manuteatahiti.com - manutea@rotui.pf 

Facebook : Manutea Tahiti - Jus de Fruits de Moorea

Depuis fin mai dernier, l’usine de Jus de Fruits à Pihaena a ouvert, dans sa 
boutique Manutea, la première Cave à vin de Moorea.  
Une cinquantaine de références sont proposées à la clientèle  dont des Bordeaux, 
Bourgogne, Côtes du Rhône, Vin du pays d’Oc et Champagne.  
Une part importante est faite aux vins Bio, avec une dizaine de références que ce 
soit en biodynamie ou nature [1]. Ce choix a été motivé par l’implication de 
Manutea pour le développement des produits Bio.  

Un producteur de vin bio cherche avant tout à 
planter des vignes à des endroits qui permettront 
de fabriquer un excellent vin de terroir en refusant 
catégoriquement d’utiliser des produits n’ayant pas 
une origine naturelle. Les pesticides et les engrais 
sont donc systématiquement exclus du processus 
de fabrication des vins bio. 
Pour la conservation du vin dans la cave, le vigne-
ron cherche à préserver le plus possible le goût du 
terroir en évitant la chaptalisation qui consiste à 
ajouter du sucre dans le moût du raisin avant que 
celui-ci ne fermente. Par ailleurs, il utilise des 
quantités de soufre nettement inférieures à celles 
qui sont suggérées par les laboratoires œnolo-
giques. Cette modération des doses de soufre 
permet notamment d’améliorer la limpidité du 
goût du vin. 
Il en résulte que les personnes qui consomment 
du vin bio découvrent avec plaisir le caractère plus 
savoureux et plus digeste de leur goût ainsi qu’un 
meilleur équilibre des saveurs. Les meilleurs vins 
rouges bio ont aussi une meilleure acidité qui amé-
liore cet équilibre. 
Ces qualités spécifiques permettent parfois aux 
meilleurs vins bio de se placer en tête des classe-
ments lorsque des concours sont organisés. 
 
• Les avantages des vins bio pour la santé 
L’exclusion des pesticides ne peut que procurer des 
bénéfices pour la santé humaine dans la mesure 
où le vin bio est consommé avec modération. 
D’autre part, la diminution des doses de sulfite 
réduit les risques de maux de tête pouvant être 
provoqués par cette substance. 
 
• La contribution de la production de vin bio à 
la protection de l’environnement 
Les vins bio étant produits conformément aux 
exigences de l’agriculture durable, leurs méthodes 
de production contribuent à un meilleur respect 
de la flore et de la faune de la région où ils sont 
fabriqués. 
 

[1] Les différentes catégories de vins bio  

On distingue quatre grandes catégories des vins bio : 
• Les vins bio classiques pour lesquels la récolte 
industrielle est autorisée et un taux de soufre compris 
entre 100 et 150 milligrammes par litre est admis ; 
• Les vins biodynamiques pour lesquels le taux maxi-
mal de soufre admis est réduit à 90 mg par litre et 
la récolte doit être faite à la main. Ils doivent aussi 
être issus de plantations conformes aux exigences 
de la biodynamie. Il faut notamment que la terre 
soit valorisée uniquement aux périodes de l’année 
les plus appropriées ; 
• Les vins naturels dont le taux de soufre autorisé est 
réduit à une limite de 40 mg par litre et pour 
lesquels le producteur ne doit employer que des 
méthodes de production manuelles ; 
• Les vins bio comportant la mention « sans aucun 
intrant ni sulfite » qui répondent aux normes les 
plus rigoureuses. 

Une dynamique agricole en culture biologique.  
- « Nous avons été certifié Bio sur nos parcelles test en ananas et canne à sucre et en 2021 nous allons 
produire un rhum blanc Bio, souligne Etienne HOUOT, Directeur Commercial et Logistique Manutea 
Tahiti, il était donc normal d’accentuer cette part de bio avec la Cave de Moorea. Les produits 
Bio répondent à une attente des consommateurs qui accordent de plus en plus d’importance à la 
préservation de l’environnement, mais qui souhaitent également en savoir plus sur les produits, par exemple 
ce qu’il y a dans le vin et comment ils sont fabriqués. 
Les producteurs que nous avons choisis font du vin issu de la culture biologique avec une démarche 
encore plus importante pour nourrir et protéger la vigne, les intrants (différents produits apportés 
aux terres et aux cultures) sont soit d’origine végétale ou minérale sous forme de décoction ; la plupart 
de ces vins sont élevés en fût, mais nous avons un vin blanc qui a la particularité d’être élevé en amphore 
(jarre) en terre cuite ce qui facilite son oxygénation naturelle, de plus il n’a aucun sulfite ajouté ». 
Un rayon épicerie fine 
- « Pour répondre à l’attente de notre clientèle de gastronome, nous proposons également de découvrir notre 
rayon épicerie fine avec foie gras, huile à la truffe… et bien sûr nos blancs d’ananas qu’ils soient secs, 
moelleux ou bruts et toute notre déclinaison de rhums agricoles ».    

• La boutique est désormais ouverte le samedi de 9h00 à 16h00.  

- « Nous offrons la possibilité de bénéficier de remises de fidélité pouvant aller jusqu’à 15 %, il suffit 
d’ouvrir un compte en communiquant ses coordonnées ce qui permet d’être informé des nouveau-
tés de la Cave de Moorea et de profiter de réduction spéciale pour les anniversaires ».

Autre nouveauté !  
Le rhum VO  
single cask 

 
Manutea continue de 
développer ses rhums 
agricoles avec la création 
d’un Rhum vieux VO de 3 
ans «  single cask  » 44° ; 
environ 300 bouteilles, 
issues d’une seule barrique, 
sont proposées à la vente.  
 

« La maturation et l’élevage de ce rhum se sont fait ex-
clusivement en barrique ayant contenu du banyuls ce 
qui apporte un profil organoleptique très différent de 
ce que nous avons fait jusqu’à présent avec les autres 
rhums VO et VOSP qui résultent d’un assemblage 
ayant vieilli en fût de bourbon et de banyuls, précise 
Etienne HOUOT. Ce nouveau rhum est plus rond, 
confit, avec des notes de griottes et de pruneaux, assez 
atypique. Nous découvrons un côté vineux et gras en 
entrée de bouche puis nous retrouvons en finale l’aspect 
réglissé et anisé typique de la canne O’Tahiti. 
En parallèle, nous avons mis en bouteilles 1000 flacons 
du rhum VO classique qui sont en vente dans notre 
boutique de Moorea ainsi qu’à la cave de Tahiti sur 
Papeete et à la carte de certains restaurateurs de 
Tahiti et Moorea ». 

Une sélection de 50 références, dont une part belle donnée aux 
vins bio, est proposée. Le personnel a suivi une formation 
spécifique et sera à même de vous conseiller sur le choix d’un 
vin qui s’accordera au mieux avec un plat.

L’Usine de Moorea  
est accréditée « BIO »  
depuis 2 ans sous les labels    
« européen » & « américain »
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Sylvie JULLIEN 
Cook’s Bay Center 
Pao Pao (face au quai des paquebots) 
Horaires : lundi à vendredi 8h30 - 17h 
                                        Samedi 8h30 - 12h 
                              MooBoutiqueGallery

L’artiste, en recherche constante pour qui la 
peinture est un engagement exclusif, poursuit 
son travail d’introspection, il nous parle de son 
travail : 
– « Je continue mon travail vers l’abstraction 
et dans ma démarche, j’ai vraiment fait un pas 
en avant dans la façon de concevoir mon 
œuvre c’est la suite de mon cheminement, 
depuis des années, ma quête c’est de représenter 
des présences, mais sans que l’on puisse les 
définir ». 
 

Je ne travaille plus avec des notions de 
forme, de dessin, mais avec des notions 
d’espace, de texture, de contraste,  je garde 
comme fil conducteur une présence à 
l’intérieur de mon tableau.  

 
– « J’ai remarqué que lorsque je réalise des formats 
verticaux c’est plutôt des corps qui ont 
tendance à transparaître, quand je fais des 
formats horizontaux ça devient des paysages, 
mais ça reste très abstrait c’est ma volonté. » 
Pour ces dernières créations, le public est 
averti, il devra prendre du temps et basculer 
sur son ressenti et son intuition devant une 
lecture qui ne se fait pas forcément avec une 
analyse factuelle. 
- « Je surprends dans mes toiles avec des corps 
entremêlés, nous pouvons parler de fusion. 
J’utilise beaucoup de techniques différentes, ce 
qui est intéressant c’est qu’aujourd’hui je n’utilise 
pratiquement plus de pinceaux, je travaille 
avec des palettes et des tas d’outils différents 
c’est amusant de voir que l’on peut peindre sans 
pinceaux. 

Je prépare des fonds de texture, ensuite je 
recouvre toute la toile et j’enlève la matière 
avec des palettes en caoutchouc, cela me permet 
de repartir sur quelque chose de nouveau à 
chaque fois. Avec ma technique, j’enlève ce 
qu’il y a en dessous et des formes apparaissent, 
c’est un travail complètement différent sur la 
façon d’aborder les formes, les textures, ensuite 
je joue avec les couleurs et les lumières, je ne 
cherche pas à maîtriser le processus de création. 
Pour fêter ma millième toile, j’ai envie d’explorer 
le travail du monochrome en réalisant une 
série de toiles sur ce thème, cela fait deux ans 
que j’avais envie de développer cette technique. 
Ces dernières années j’ai beaucoup travaillé à 
l’encre de chine, il y a certainement une relation 
avec mon nouveau travail. Il s’agit d’une 
ouverture vers quelque chose de nouveau et de 
différent. Chez certains artistes il y a une 
volonté à évoluer et montrer des choses diffé-
rentes, pour ma part, je demande à mon public 
de faire un effort, car mon dernier travail est 
moins facilement abordable, il ne faudra pas 
forcément chercher à reconnaître quelque 
chose à l’intérieur, mais il y a une grande 
liberté d’interprétation avec la découverte de 
choses intéressantes. »   
 

Lorsque vous possédez un tableau abstrait 
à la maison vous ne vous habituez pas à 
une image du premier coup d’œil et tous 
les jours vous pouvez découvrir quelque 
chose de différent, il y a aussi un effet 
miroir avec ce genre d’œuvre, ça ouvre 
l’espace à quelque chose de fascinant qui 
mérite d’être exploré.  

Gotz nous dévoile quelques-unes de ses dernières créations 
parmi les quarante pièces qu’il exposera, sur Tahiti, à la 
galerie des Tropiques, du 20 au 28 novembre prochain. 
En avant-première, Mo’o Boutique & Gallery présentera sur 
Moorea, une vingtaine de toiles du 29 août au 12 septembre. 

Photos tableaux © GOTZ



Ce projet s’inscrit dans une démarche écologique, en accord avec la population de la 
baie d’Opunohu. Comme le rappelle son propriétaire, « c’est un projet que je souhaite 
intégrer avec une forte interface Terre-Mer, Histoire, agriculture (tout est en bio - & 
certifié comme tel). » 

Implantée en fond de baie avec des pontons flottants, 
la marina ROBINSON COVE est la première du genre 
sur Moorea. 
 
Ce pôle nautique proposera des services classiques des marinas 
tels que branchement électrique, eau, WiFi, mise à disposition 
de sanitaires et d’une laverie avec un bureau d’accueil et un petit 
magasin d’accastillage. 
 
Un espace réservé dans le sous-bois mitoyen à la marina sera 
installé avec des stands locaux afin que les agriculteurs et pêcheurs 
de ce secteur puissent vendre leurs produits, il s’agira d’un réel 
lieu d’échange économique et culturel. 
 
Des containers, habillés de bardages de bois, sont en cours 
d’aménagements. Ils accueilleront l’école de pirogue à voile, 
différentes activités nautiques, services aux bateaux, marché 
hebdomadaire…   
Parmi les projets de développement du site, il est envisagé 
l’ouverture d’un petit snack afin de créer un véritable point de 
convivialité pour les plaisanciers qu’ils soient locaux ou inter-
nationaux. 

4 mouillages avec ancrage écologique sont disposés  
à proximité de la marina.

Cette petite marina proposera  
à terme 9 places monocoque ou 
5 places catamaran. 
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Hervé BOURMAUD, futur gestionnaire du site de la marina, propose sur sa pirogue 
« Polynesian Spirit » des balades dans le lagon ainsi que des initiations à la voile 
traditionnelle. Il souhaite développer, au sein de la marina, une école de voile sur 
pirogue traditionnelle polynésienne.  
 
Faire redécouvrir la pirogue à voile.  
L’école de voile souhaiterait  un partenariat avec un collège comme celui de 
Henri HIRO de Faa’a qui fabrique des pirogues à voile. Cette activité, à la fois 
sportive et culturelle, serait proposée également aux scolaires de Moorea et Tahiti. 
 
La marina qui devrait être opérationnelle début août a permis l’embauche de deux 
jeunes polynésiens pour seconder Hervé dans toutes les actions nautiques, pour 
l’accueil des clients et l’entretien du site. 
 
La marina ROBINSON COVE offre une solution alternative pour les plaisanciers, 
très nombreux, qui mouillent habituellement en baie d’Opunohu, de plus, elle 
contribuera au respect de l’écologie de ce lieu mythique qui est l’un des plus beaux 
sites de Moorea.

Hervé BOURMAUD, ancien capitaine à bord du navire de 
recherche scientifique TARA, connaît très bien la Polynésie et souhaite 
travailler en harmonie avec la nature et la population de Moorea  
dans un respect de l’écologie de ce site mythique d’Opunohu.

Le 30 sepembre 1777, le capitaine James COOK est arrivé à Moorea à bord du 

Resolution, tandis que Charles Clerke était arrivé la veille sur la Decouverte.   

Dans son journal de bord, James COOK consigne :  
« Jour 1 : Mardi 30 septembre 1777 
Comme je n’ai pas abandonné ma conception de toucher à Eimeo,[…] le 30, après avoir 
quitté Otaheite, je me suis tenu pour l’extrémité nord de l’île ; le port, que je voulais 
examiner, étant à cette partie de celui-ci. Omai, dans son canot, étant arrivé là-bas bien 
avant nous, avait pris quelques mesures nécessaires pour nous montrer le lieu.   
Ce port, qui est appelé Taloo, est situé sur le côté nord de l’île, dans le district d’Oboo-
nohoo, ou Poonohoo. Il court au sud, ou au sud par l’est, entre les collines, au-dessus de 
deux milles. Pour la sécurité et la qualité de son fond, il n’est inférieur à aucun port que 
j’ai rencontré dans n’importe laquelle des îles de cet océan ; et il a cet avantage sur la 
plupart d’entre eux, qu’un navire peut naviguer dans et hors avec le vent portant ; de 
sorte que l’accès et le retrait sont tout aussi faciles. Il y a plusieurs rivières qui tombent 
dans elle… nous avons trouvé de l’eau parfaitement fraîche. Ses rives sont couvertes 
de l’arbre pooroo.[…] 

VOYAGE DE COOK DANS 
L’OCÉAN PACIFIQUE 
Londres 1821 (p. 74-84) 
CHAP. V. : 
ARRIVÉE À EIMEO.  
DEUX PORTS LÀ-BAS ET UN 
COMPTE-RENDU DE LEUR 
VISITE 
MAHEINE, CHEF DE L’ÎLE.  
QUELQUES RÉCITS DE L’ÎLE

Extrait documentation : Hiria OTTINO

Paul jeune originaire de 
Opunohu, et Hervé 
devant une sculpture  
présentant les tracés  
des différents voyages de 
COOK autour du globe.

Cette pirogue traditionelle va'a motu est la petite soeur  
des grands va'a qui ont permis le peuplement des îles du Pacifique.



 
Il s’agissait d’un tournoi en stableford individuel, formule de 
jeu qui permet de ne pas trop pénaliser les débutants avec une 
attribution de points par trou joué, par exemple 5 points pour 
3 coups en dessous du par, 2 points pour le par et 1 point pour 
un bogey, et zéro point pour plus d’un coup au-dessus du par, 
mais surtout il n’y a pas de point négatif pour le golfeur au-
delà du bogey. 
 
39 golfeurs sont partis au fur et à mesure, toutes les 10 
minutes et par groupe de 3 ou 4 pour s’affronter sur un golf 
de grande qualité, les fairway et green ont bien été entretenus 
pendant la période de confinement lié à la pandémie du 
COVID 19.  
De nombreux sportifs avaient fait le déplacement depuis 
Tahiti pour participer à cette compétition post COVID. 
 
Chez les femmes c’est Élisabeth SIDER de FEIPI 1923 qui 
s’impose en brut avec un score de 27, à noter la performance 
de la jeune Manon GRANIER, âgée de 13 ans, qui réalise 41 
points en Net, chez les hommes, nous retrouvons un habitué 
des podiums Oehau TEIHOTUA avec un score également de 
27 en brut suivi de près par Teiki GLEIZAL  
 
Cette journée s’est déroulée dans une ambiance conviviale ou 
chacun a pu s’exprimer suivant son degré pour leur plus grand 
plaisir. 

Tournoi de golf - Stableford individuel

Le 14 juin dernier, l’hôtel Manava Beach Resort & Spa Moorea 
et le Green Pearl Moorea ont organisé, en partenariat,  
un tournoi qui a réuni 39 golfeurs de Moorea et Tahiti.
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1  - SIDER Élisabeth - Feipi 1923 27

2  - LOYOU Paulette - Central 18

3 - LEMOINE Kulani - Moorea Green 17 

Classement Femmes - Net

Classement Femmes - Brut 

1 - GRANIER Manon - Moorea Green 41

2  - SIDER Élisabeth - Feipi 1923 39

3 - COURBIER Patricia - Moorea Green 35 

Classement Hommes - Brut
1 - TEIHOTUA Oehau - Moorea Green 27

2  - GLEIZAL Teiki - Moorea Green 26

3 - GRANIER Bertrand - Moorea Green 25 

Classement Hommes - Net
1 - DARDILLAC Julien - Moorea Green 38

2  - GRANIER Bertrand - Moorea Green 37

3 - FOISON Fabrice - Moorea Green 36 



Mairie de Moorea 40 55 04 55

Pompiers 18

Caserne de PaoPao 40 56 20 18

Caserne de Nuuroa 40 56 32 70

Police municipale Afareaitu 40 56 36 36

Police municipale Papataoi 40 56 14 10

Gendarmerie 17

Brigade PaoPao 40 55 25 05

Hôpital Afareaitu Urgences 40 56 24 24

SOS Suicide 
Site : www.sossuicide.pf

40 44 47 67 
87 20 25 23

Polynésienne des Eaux 
Site : www.polynesiennedeseaux.pf

40 55 07 55 
87 79 59 82

EDT 
Site : www.edt.pf 40 55 01 55
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Médecins de garde sur MOOREA  
  
 

Week end et jours fériés *
 

                          

Dre APPIETTO  Audrey                                               Tel : 40 56 27 07 18 - 19 12 - 13

Dre BUONAMINI Sabrina                                       Tel :  40 56 15 55 01 - 02 26 - 27

Dr   JOUVE Jean-Marc                                   Tel : 40 56 44 63   14 05 - 06 31

Dre DUTERTRE-GEVOLDE  Marie-Paule    Tel :  15 - 16 10 - 11

Dr   BOUCHET  Nicolas                                               Tel : 40 56 47 47 25 - 26 19 - 20

Dr  GAUDARD Franck                              Tel :  40 56 44 63 11 - 12 29 - 30 24 - 25

Dre GALLEZOT-GIRARDEAU  Dorothée           Tel : 40 56 32 32 04 - 05 22 - 23 17 - 18

Dre BUSSEUIL Brigitte                                 Tel :  40 56 26 19 08 - 09 03 - 04

40 56 18 18 
  87 23 83 94

Jours fériés : la garde commence à partir de 06h00 jusqu'à 06h00 le lendemain 
   Week-end : la garde commence le samedi à compter de 12h30 jusqu'au dimanche à 06h00. 
                                                   puis du dimanche matin à 06h00 jusqu'au lundi matin à 06h00. 
La liste des médecins de garde est consultable sur le site du Conseil de l’Ordre des Médecins 
http://www.ordre-medecins-polynesie.com 
Il est mis à jour le jeudi de chaque semaine ou la veille des jours fériés. 

    Juillet.         Août.        Septembre.     Octobre 
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